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1 ACTUALITÉ 1 

SINISTRE À SAINT-SAUVEUR 

LE RESTO-BAR LA FOLIE COMPLÈTEMENT 
DÉTRUIT PAR UN INCENDIE 

lue Robert (initiative de journalisme /ocal) ­
Un i11<endied'une très forte intensité a rasé 
en totalité le resto-pub la Folie, de Saint­
Sauveur, le samedi 7 août dernier, laissant 
sans emploi une quinzaine d'employés. 

Situé au confluent des artè res des rue s 
Principale et de la Gare, l'établissement 
histor ique de 187 ans a été le théâtre d'un 
brasie r qui a nécessité l'intervent ion de 
44 pompiers, provenant des casernes de 
Sainte-Anne-des-Lacs, de Morin-Heights, 
de Prévost, de Sainte-Adèle, et bien sûr de 
Saint-Sauveur/Piedmont 

« L'appel d'urgence a été reçu à 3h57 du 
matin, samedi dernier. Les interventions 
ont été compliquées par 3 fils à haute­
tension, dont Hydra -Québec a dû couper 
l'alimentation pour éviter les é/ectroru ­
tionsenarrosantletoit »,a décrit le directeur 
du Service des incendies de Saint-Sa tNeur/ 
Piedmont, M. Gérald Plante.« Nous avons 
ensuite été contraints d'attendre 2h30, 
car le détachement d'un mur a sectionné 

une conduite de gaz. Nous avons évarué 
le secteur et établi un périmètre, car les spé­
dalistes d'tnergir sont venus de Montréal 
et de Joliette pour intervenir sur place.» 

Les pompiers enquêteurs ont qualifié la 
raison de l'élément destructeur de « cause 
indéterminée ». 

« Aucune infraction n'a été remarquée et 
aucun accélérant n'a été trouvé. Le feu 
intérieur a débuté dans les cuisines, au 
premier étage. Les bâtiments de cette épo­
que étaient construits de façon massive. Il 
était difficile de joindre la source des 
flammes. De la pnîche, de l'uréthane, de la 
planche embouvetée à deux épaisseurs, 
des plywoods et beaucoup de styromousse 
conposaient la structure », a-t-il ajouté 

Aucun blessé n'a été déploré, ma is des 
sapeurs o nt été victimes de coups de 
chaleur. L'autobus des pompiers auxiliaires 
leur afuurnidesrafraîchissements.Pendant 
une coupure d'électricité dans le secteur, 

l'épicerie IGA Jasmin, ainsi que le traiteur ­
épicerie Chez Bernard, ont gracieusement 
offert l'ut ilisat ion de leurs frigos aux com­
merçants du coin, pour éviter les pertes de 
nourriture 

• ÉCHAPPÉE BELLE 
Un des deux locata ires de l'édifice, M. Hugo 
David, était présent à l'intérieur lors de 
l'incendie. « Je travaille souvent tard et je 
me suis endormi à côté de mon ordinateur. 
C'est la centrale d'alarme qui m'a réveillé au 
téléphone, en me disant qu'un détecteur de 
chaleur du 2' étage a retenti. Je n'ai pu rien 
sauver et je me suis dirigé vers la sortie », a -t­
il spécifié 

Le moment du sinistre s'est pointé au 
ma uvais moment. « J'aime mon resta et 
je suis peiné pour mes employés et ma 
conjointe (son associée Vasilina Babaeva). 
Après cinq ans comme locataire, je 
prévoyais acheter la bâtisse et j'étais en 
démarche pour un prêt hypothécaire. C'est 
un choc énorme de devoir tout recom -

mencer et rebâtir. On verra ce que les 
assureurs et les propriétaires décideront 
pour la suite des choses. Pendant la fuite 
de gaz, le vent a pris et les flammes ont 
repris de plus belle. On a été très mal­
chanceux.» 

• PÉRIMnRE 
De son côté, la SQ des PDH a vu le dossier 
des pompiers leur être t ransm is pour fin 
d'enquête.« Il s'agit d'un sinistre à cause 
inconnue,jusqu'à maintenant. li ya encore 
des témoins à rencontrer et des caméras 
de surveillance du secteur à vérifier. L'alerte 
a été reçue à 4h12 (au CGA de Mascouche, 
la répartition de la SQ, NDLR). Les pompiers 
ont procédé à la recherche, aux causes et 
à l'analyse des données, avant de nous 
transmettre le dossier. Alors que les pom­
piers ont combattu le feu, nous avons 
surtout assuré un périmètre pour la circu­
lation à l'extérieur d'un quadrilatère », a 
précisé la sergente Audrey-Anne Bilodeau, 
dela SQ 

Opte pour des études 
universitaires au campus 
de Saint-Jérôme 

Informe-toi: uqo.ca 
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ACTUALITÉ 1 

FEU AU 235 RUE PRINCIPALE l! !J 
LOURDE PERTE PATRIMONIALE D'UN 
BÂTIMENT PRESQUE BICENTENAIRE 

l.uc Robert (initiative de journalisme /oa:rl) - Construit en 1834, selon le rôle d'évaluation foncière de Saint-Sauveur, l'édifice qui abritait le resto-bar 
la Folie aura marqué plusieurs génératiars, ne serait-ce que parsonemplaœment stmrégque, à /1ntersectiondes rues de la Gt:reet Principale. 

Construit à l'o rigine par François-Xavier (F.­
X.) Clouthier (avec un Hl et Joséphine 
Aubry, l'endroit a donné lieu à l'ouverture 
d'un magasin général. o ù ils ont élevé leur 
famille de 15 enfants. Le commerce a 
ensuite été vendu à so ngendre,Télespho re 
Gauvreau, puis à Joseph-Sta nislas Bélisle, 
en 1936 

L'arrière-petit-fils de M. Clouthier, le 
comptable et agent immobilier retraité 
André Paquette, a bien résumé 11mporta nce 
de l'é tablissement pour Saint-Sauveur. 

« C'est un désastre pour notre municipalité, 
maisaussiunepertepatrimonialefamiliale. 
La bâtisse a été érigée par mon arrière­
grand-père. Ce bâtiment a connu plusieurs 
occupations de restaurants, dont le célèbre 
Carlos, où le propriétaire lui avait donné, 
lors de rénovations majeures, le style qu'on 
lui connaissait. Les (familles) C/outhier et 
Paquette se sowiendront de cet immeuble, 
pour le repas que l'on y a pris lors du mou­
vement des retrouvailles, en 2005. » 

Pour ses vieux jours, M. Clouthier ava it 
déôdé de s'installer à proximité de son 
commerce. « Pour sa retraite, il s'est fait 
construire une maison victorienne, tout 
juste voisine du 235. Deux héritiers ont 
ensuite occupé les lieux. J'avais une grand­
tante à cet endroit. Nous nous sommes 
remémorés tous ces souvenirs, lors des 
retrouvailles : Saint-Sauveur célébrait son 
150' annii.ersaire, tout comme F.-X. C/outhier. » 

• VALEUR DANS LES 7 CHIFFRES 
Au rôle foncier, la valeur municipale de 
l'immeuble (terrain et Wtiment) s'établie 
de nos jours à 1 804 900 $. Le Wtiment 

Lemogasinde l -S.BélisleaétélethMtredenambreusesanecdores,del936à l975. 

semi-détaché présente une aire d'étage 
de 580,7m ' , alors que le terrain comporte 
une superficie de 1 047 300 m' 

Au registre des entreprises du Québec, il est 
notéquelesdeuxactionnairesdel1mmeulje 
sont Christopher Morentzos et Gregory 
Grigoropoulos (9232-36é6Quéœc Inc) 

« C'était un endroit névralgique, qui était 
surnommé le" Coin du Inn». //y avait juste 
en face du magasin un hâte/ et un casino 
à côté. Quand les skieurs débarquaient 
de Montréal, de /'Ontario et des ttats-Unis, 
à l'hôtel les fins de semaines, il n'était 
pas rare que deux voitures de la Police 
municipale se garent dans le stationne­
ment du magasin de J.-S. Bélis/e, mon père. 
L'alcool aidant, ça finissait régulièrement 
en batailles entre visiteurs, à la fermeture. 
Le blague commune, c'est que les visiteurs 

croyaient qu'il s'agissait d'un coin de durs­
à-cuire, parce que l'ambulance de mon 
frère Marcel était aussi garée là en per­
manence ... mais c'est parce qu'il habitait 
au 235 Principale », s'est souvenu en riant 
Jean-Gilles Bélisle, toujo urs ré sident de 
Saint-Sauveur. 

Pour sa part, M. Paquette confirme que les 
skieurs affectionnaient le secteur 

« Le coin du Inn était la plaque toumante du 
village et l'est toujours . Dans les années 
1960, ma mère louait un petit resta attenant 
à l'hôtel. Les skieurs, majoritairement 
anglophones, venaient se faire préparer des 
sandwichs pour leur journée sur les pentes. 
Il y avait toujours beaucoup d'animation. 

Tous ces im meubles font partie du passé, 
ma is les souvenirs demeurent. « Ç'a beau 
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faire près de 45 ans qu'on a vendu le 
magasin, voir tout ça par terre laisse un 
pincement au cœur. On vendait de tout, 
chez J.-S. : du linge, des pneus, de l'huile, 
des souliers et même une section de médi­
caments de base en vente libre, avant que 
les pharmacies deviennent populaires. 
Depuis notre époque, la galerie du l'étage 
a fait place à un agrandissement pour le 
restaurant. La vie continue », a repris M 
Bélisle 

« C'est un désastre pour 
notre municipalité, 
mais aussi une perte 
patrimoniale familiale. » 

Cedernier,quia touché à plusieurs métiers, 
de pompier volontaire à ramo neur, en 
passant par camionneur et responsable de 
la patrouille des petits animaux, s'est sou­
venu de la fameuse « tempête du siècle », 
de mars 1971. « Avec les bancs de neige 
d 'une dizaine de pieds de hauteur, plus 
aucun véhicule ne pouvait circuler. J'étais 
propriétaire d'une motoneige et j'étais 
allé reconduire ma sœur Pierrette à l'école 
Marie -Rose, où elle enseignait. tvidem ­
ment, tous les cours avaient été suspendus 
(rires). Le plus comique, c'est qu'en payant 
une randonnée à mon père (Stanislas), il 
avait perdu son chapeau au vent. Pas 
besoin de vous dire qu'on a viré de bord 
pourleretrouver! »,aachevéM.Bélisle 



1 CHRONIQUE LE MONDE DE MIMI 1 

MIMI LEGAULT 
mimilf9o@cgocabl e.ca 

H!té est chaud, brûlant pour certaines con- chantaient et la tondeuse du voisin était en 
tréesetpays. Mêmequ'aumomentoùj'écris, panne. Au bout de quinze minutes, les 
la Grèce flambe et la Co/ombie-8ritanique rayons de Galarneau plomthlient sur moi 
ne donne pas sa place. Dans le Journal de Et lorsque j'ai voulu me désaltérer, ma 
Montréal, on a pu lire qu'un jeune homme bouteille d'eau est demeurée solidement 
de 20 ans était tombé dans le coma après coincée. PasgraVt>,j'en boirais en revenant 
avoir souffert d'un coup de chaleur. Ça Justement, lorsque je suis revenue, il était 
c'est le mauvais côté de l'été. A en juger les trop tard 
événements, on n'a pas fini d'endurer les 
canicules. Ces journées qui s'évaporent, Nous étions le 31 août et je devais entrer en 
nonchalantes et qui ralentissent même classe dès le lendemain. En entrant dans le 
nos pas. Comme Foglia l'a déjà écrit:« La chalet.je me suis lancée sur le premier sofa 
chaleur de l'été: cette vibration bleutée aperçu. Quelques instants plus tard, j'ai 
qui monte de la terre consume les hommes ressenti des maux de tête.des crampes aux 
et les bêtes. » jambes. un épuisement total.Quelqu'un a 

pris ma température,je fuisais tout près de 
J'ai vécu dans ma vie deux coups de cha- 40. J'ai téléphoné à ma sœur qui travaillait 
leur. J'espère que l'adage du jamais deux en milieu hospitalier. Le diagnostic est 
sans trois fera exception à la règle dans tombé.je souffrais d'un coup de chaleur 
mon cas. Le premier.je me trouvais dans un 
chalet avec la famille . Alors que le soleil Elle m'a dit de boire beaucoup. J'ai dû vider 
était à son zénith et que nos corps dégou- la mo itié de la rivière . . . Le tout a duré une 

COUPS DE CHALEUR 
linaient,favais choisi, plutôt que la rivière, 
d'aller suer mon huile de confirmation sur 
un chemin de terre pour faire du jo;iging 
Pas trop trop brillant comme idée, j'en 
conviens. Mais bon. J'avais à ma ceinture 
une bouteille d'eau, ma casquette vissée 
surlatête,fétaisprête 

C'était une radieuse journée, le soleil brillait 
par sa présence, une légère brise soufflait (il 
me semblait en tout cas .. . ), les oiseaux 

Journée familiale 

semaine. Une lonnnnngue semaine où je 
me traînais de peine et de misère de chez­
moi à l'école et de l'école à chez-moi où je 
m'étendais dans une pièce fraîche et fer­
mée. J'ai pensé mourir tellement j'avais 
comme un malaise généralisé sans trop 
savoir ce qui m'arrivait 

La deuxième fuis, je faisais du patin à roues 
alignées avec une amie. Mêmes conditions 
de température que la première fois au 

chalet. Nous avions choisi une belle rue 
nouvellement asphaltée et où des maisons 
neuves avaient poussé comme des cham­
pignons. J'avais très chaud, mais je trouvais 
cela normal 

A un momentdonné,faicommencéà voir 
des points noirs devant mes yeux, mes 
jambes se sont mises à trembler. Lorsque 
j'ai aperçu un vieux mo nsieur en train 
d'arroser ses fleurs avec un boyau, j'ai 
donné quelques coups de patin. Je me suis 
étendue sur son gazon et je lui ai crié 
monsieur, de grâce arrosez-moil!I 

Comprenant l'urgence de la situation, il 
m'avait aspergée pendant plusieurs minutes. 
il fallait baisser ma température du corps. 
Le côté drôle de l'histoire, c'est que sa 
femmequitravaillaitdanslacuisineavait 
vu son conjoint en train de m'arroser sans 
arrêt. Elle était sortie en trombe et tout en 
descendant en vitesse les marches, elle lui 
avaitcrié :«Famand,viens-tufou? » 

N'empèche qu'il venait peut-être de me 
sauver la vie.on ne le saura jamais 

Derniers conseils: à ne pas dire pour ne 
pas gâcher l'été : ces champignons sont 
inoffensifs, je ne brûle pas, je bronze, 
pourquoi ne pas traverser à la nage?Voyons 
ce qu'il y a sous ce tronc pourri 

Vous savez quoi? Moi, j'aime toutes les 
saisonsl En hiver.j'aime l'été et en été,faime 
l'hiver! 

de pêche à la truite 
Dimanche 29 août 2021 - 9 h à 12 h ou 13 h à 16 h 

Camp YMCA Kanawana 

Résidents seulement. GRA1UIT. 
Inscription requise sur le site de la Ville. 

1 1 ville.saint-sauveur.qc.ca 
LeS part icipants doivent obl.igatclrement apporter leur veSl:e de fl ottaiSon et leur permiS de pêche 

Villcdc 
Saint-Sauveur 
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Ville de 
Saint-Sauveur 

PAS BESOIN DE SE PRESSER, 
PROFITEZ DE LA BALADE. 

VILLE.SAINT-SAUVEUR.OC.CA/ICI 

1) Québec:: 
~ 
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1 ACTUALITÉ 1 

PARC LUMMIS À MORIN-HEIGHTS 

DES CITOYENS DE LA MRC MÉCONTENTS 
DE L'ACCÈS RESTREINT AUX RÉSIDENTS 

Marie-Catherine Goudreau - la Municipalité 
de Morin-Heights a restreint l'accès au Parc 
lummis à ses résidents seulement depuis 
l'année dernière. Plusieurs résidents de la 
MRC des Pays-d'en-Haut sont mécontents 
que cette mesure soit prolongée pour 
cetété. 

« Je trowequec'est abusif comme mesure. 
Ce n'est pas du bon voisinage », affirme 
Marie-Hélène Giguère, résidente de Saint­
Adolphe-d'Howard. Avec. ses deux jeunes 
enfants, elle fréquentait souvent le parc 
Lummis durant l'é té pour profiter des 
modules de jeux et de la rivière. « Ça fait 
changement. On est une petite municipa­
lité à Saint-Adolphe et il y a seulement un 
parc de jeux pour les enfants. » La famille 
profitait d'une sort ie au parc pour visiter les 
commerces à proximité dans le village 

• INCOMPR~HENSION 
« Cet été on est allé un mardi et il n'y avait 
personne dans le parc. Le gardien nous a 
refusé d'entrer, car l'accès était réservé 
aux résidents », explique la citoyenne 
Mme Giguère a donc décidé de ne plus 
encourager les commerces de Morin ­
Heights. « Je ne comprends pas pourquoi 
une maman, avec desenfantsde4 et 7 ans, 
ne peut pas aller profiter du parc un mardi 
matin quand il n'y a personne. Si toutes les 

Le paK L!.mmis à Morin-Heights adesmodu/es dejeuxf't unaffèsà feau. 

municipalités commençaient à faire ça, on enfants de socialiser avec d'autre enfants 
ne s'en sortirait pas.» [ . . .] », souligne Vanessa dans un commen-

ta ire 
Sur la page Face book de la Municipalité de 
Morin-Heights,on peut lire plusieurs corn- « Au mois de juillet l'année dernière, on 
mentaires négatifs sur une publication demandait une preuve de résidence. A ce 
concernant la carte citoyenne. « Je vois le moment, on comprenait, car on était en 
tout comme une forme de discrimina - plein dans la pandémie », rapporte la 
tion des villages qui vous entourent mes citoyenne de Saint-Adolphe-<l'Howard.Elle 
chers voisins. ttant de Mille-Isles, venant se questionne toutefois sur la nécessité 
faire mes courses dans vos commerces, d'unetellemesurealorsqueplusieursassou­
f .. .J je trouve "misérable" d 'empêcher des plissements sont en vigueur au Québec 

PRÉSENTÉ 

•. .&._.t····"' .. " 
- ~ l,\. .I' 

!" 

_,., ·, ·· .. ' 
&[\ ' . ~ 

. ·' îll --

VENDREDI 20 AOÛT 

TOM ET JERRY 
LE FILM 
Parc FUN 

• UNE MESURE " COVID » 
« Au début, on n'était pas capable d'assu ­
rer la distanciation sociale. On a pris une 
dédsion pour que nos résidents aient accès 
en premier. Comme la COVID-19acontinué 
cetétéetquelesmesuresn'étaientpasvrai­
ment connues, on a décidé de continuer », 
explique le maire de Morin-Heights, Tim 
Watchorn. Cette mesure restera en vigueur 
jusqu'à la fête du Travail en septembre,a -t-il 
confirmé 

« Je comprends que les gens soient fâchés, 
mais on avait vraiment beaucoup de 
plaintes », poursuit-il. Des citoyens de 
Morin-Heights rapportaient que le parc 
était « envahi » par des non-résidents.« Il 
fallait qu'on prenne une décision. » Le 
conseil a choisi de poursuivre les restrictions 
puisque les commentaires des résidents 
étaient très positifs parrapportà la mesure 
« Cestunedécision COVID. Ce n'est pas pour 
punir personne », soutient M. Watchorn 

Le maire rappelle que toutes les aut res 
infrastructures de plein air de la municipalité 
sont accessibles à tous et que seul le parc 
Lummis est re strein t. « Pour les quatre 
prochaines semaines, ça va demeurer 
comme ça. L'été prochain, le parc sera 
accessibleàtous »,conclut-il 

MERCREDI 18 AOÛT 

UN CONTE 
DE JARDIN 

Conte pour les 2 à 7 ans 

RÉSIDENTS SEULEMENT. INSCRIPTION REQUISE AU VILLE.SAINT-SAUVEUR.OC.CA 
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1 ACTUALITÉ 1 

COVID-19 

UNE QUATRIÈME VAGUE SE DESSINE 
POUR L'AUTOMNE 

Simon Cordeau - le nombre de cas de 
COVID-19 dans les Laurentides augmente, 
présageant une possible quatrième vague 
cet automne. 66 nouveaux cas ont été 
détectés durant la semaine du 15 juillet, 
comparativement à 39 cas la semaine 
précédente. Au début de l'été, moins de 
30 cas étaient détectés par semaine. 

En date du 5 août, la MRC de La Rivière-du­
Nordcomptait 11 casactifs,et celle des Pays­
d'en-Haut,entre 1 et 4 cas actifs. Deux éclo­
sions sont présentement actives dans les 
Laurentides : une en milieu de travail et une 
en milieu de garde. li n'y avait que 2 hospi­
talisations en raison du virus dans la région 
au début de la semaine 

Avec Kl situa tion épidémiologique, onim,ite /esgem 
âdemnœr let1 œndez-vouspour/adeuxièfllf.'dose. 

,,. Dans les dernières semaines, 91 % des nou­
veaux cas étaient des personnes non­
vaccinées ou ayant reçu une seule dose de 
vaccin. « On vous recommande de vous 
faire tester si vous avez des symptômes, 
parce que le virus continue de circuler. 
C'est très important d'aller chercher une 
deuxième dose, puisqu'elle protège beau­
coup plus. On invite aussi les gens qui n'a nt 
pas eu de première dose à considérer aller 
se faire vacciner. C'est encore le meilleur 
moyen pour se protéger », insiste Dr Eric 
Goyer, directeur de santé publique des 
Laurentides.« Même si les personnes dou ­
blement vaccinées peuvent attraper le 
virusetletransmettre,œl/es-ciontbeau­
coup moins de chance de développer 
des symptômes graves, d'être hospitalisées 
ou d'en décéder, et elles sont contagieuses 
moins longtemps », rappelle Dr Goyer. 

Le Centre intégré de santé et de services 
sociaux (CISSS) des Laurentides a fait le 
point sur la situation épdémiologique dans 
la région, lors d'une conférence télépho­
nique jeudi 

1 360 ° ACTUALITÉ 1 

Prix de reconnaissance• 
en mobilisation 
citoyenne pour 

Tournenvert 
LaSociétéd 'hortic:uh:ureetd&ok)gie 

Tou-nenvertdelaVilledeSainte-Mèleareçu 
lasemainedernièreleprixdereconnaissance 
enmobilisationcit0yennedela(orporation 
desFleurrnsduQuébecCestleprojet• Un 
PaysogeenHhitage 1tquiluiaméritéleprix 

• Cetteœuvred'ho,-ti-cuJturesociaJeest/efruit 
de/apOTticipatiancitayenne.Le rèu/tatestsi 
impressiannantqu1/sertd'exempleàd'autres 

o,-ganismesquilbntreprnduiteetàd'autres 
quioimemient/efoire 1t,a-t-onmentionné. Le 

Saoûtdemier,unecérémrniederecrnnaissarce 
avaitlieuàlaPlacedescitoyensaveclaV1llede 
Sainte-Mèle et la Corporation des Fieu-ans du 
O,Jébecpou-sruligierlet@vaildel'crganisme 

rendra à Oka, Boisbriand, Saint-Jérôme, 
Grenville-sur-la -Rouge.Mont-Tremblant, 
LachuteetPrévost.llestpossibkcd'yrecevoir 
sapremièreoudeuxièmedosedevaccin 
contrelaCOVID-19. Fburrece\tirsapremière 
dose, ilfautétreâgédeplusde 12anspourle 
vaccinPfu:eretdep'usde18anspou-levaccin 
Maderna. Pour la deuxième dose, il faut 
s'assurerque4semainessesrntécrulées 
depuissapremièredose,puisd'avoirplusde 
45anspourrece'<üirlevaccinAstraZeneca 
Cedernierestdisponible,su-demande,dans 
tous kès sites de vaccination Pou-conna~re 
l'ho@ireetlecircuitduVacciBUSdansla 

• VARIANTS 
Le variant alpha (britannique) est toujours 
la souche prédominante dans la région. li 
compte pour environ 50 % des nouveaux 
cas.Toutelois le variant delta, très contagieux. 
est déjà bien présent dans la région et 
continue de prendre de l'importance 
Surles66casdétectés la semaine dernière, 
17 sont confirmés être du variant delta et 
une quinzaine sont soupçonnés 

En regardant ce qui se p,:isse dans le reste 
du monde, il est probable que le variant 
devienne prédominant dans les Laurentides 
dès ce t automne.« Le virus va drculer avec 
la rentrée scolaire, et le variant delta est 
tellement plus contagieux. Même les CDC 
américains[Centers for Disease Controland 
Prevent/on] le compare à la varicelle », 

avertitDrGoyer. 

Le variant delta semble aussi mener à des 
symptômes plus sévères et à davantage 
d'hospitalisations. li représente déjà la majo­
rité des cas au Canada 

• VACCINATION 
En date du 9août,803 551 doses de vaccins 
ont été administrées dans les Laurentides 

84,2 % des Laurentiens de 12 ans et plus 
ont reçu une première dose de vaccin. 67,2% 
ont reçu leurs deux doses.avec un bond de 
5 %durant la dernière semaine 

« Certaines personnes sont éligibles pour 
devancer leur deuxième dose. Avec la 
situation épidémiologique, c'est important 
de devancer », souligne Caroline Chantal, 
directrice responsable de la camp,:igne de 
vaccination dans les Laurentides. 

IL Y A CINQ 
MOYENS DE SE 
FAIRE VACCINER : 
, Prendrerendez-voussurla 
plateformeclicsante.ca 

• Prendrerendez-vousenappelant 
le 1 877644-4545 

• Utiliser l'application mobile 
NotifVAX 

, S• rendresansrendez-vousdans 
un site de vaccination 

• leVacciBU5quisillonnelarégion, 
etdontleshorairessontdisponibles 
enligne 

D...i9au29ao.Jt, leRuchercollectif crganiseun 
- encansitencieuxauxlGArvlarchésFamilkc.Jasmin 

..;=--- :!a:\~~~av!i~i:i~i~tf~~r~p~a:~~~~u;~ 
nu-nérotéedel'artistePaulinePaquinlmitulée 
K0nse ressemb/etont »,lœuvresrulignela 
solidaritéetladiversitéquenoussommeset 
metenscènedesenfamsquisedonnentla 
mainets'amusent.LeRuchercollectifa 
commeobjectifdesensibiliserlapopulation 
auxenjeuxenvironnementaux,àlafragilitédes 
écosystèmes,àlabiodiversité,àlasécu-ité 
alimentaire et du travailler~nsemblecanme 
lefontlesabeilles. Àsa3• année,ceprojet 

1 
d'apicultureurbainecommunautairea 
dépl0yé6ruchesdanslaMRCdes 
Pays-d'en-Haut 

MERCREDI 11 AOÛT I ACdS LE J OURNAL DES PA YS•D"EN•HAUT I JOURNALACCES.C A 



1 ACTUALITÉ 1 

DÉLITS SEXUELS 

ARRESTATION D'UN HOCKEYEUR 
DE SAINTE-ADÈLE 
lue Robert {initiative de journalisme /ocal) ­
le hockeyeur Gabriel Gagné, de Saint-Adèle, 
reviendra en cour à Montmagny le 8 octobre 
et à Trois-Rivières le 21 octobre, 
relativement à de possibles délits de natures 
sexuelles, qui seraient survenus à Trois­
Rivières et à Montmagny, en 1016. 

La Division des enquêtes sur les crimes 
majeurs de la Sûreté du Québec (SQ) a tout 
d'abord procédé. les 28 juin et 3 août der­
niers, à l'arrestat ion de Gabriel Gagné, 24 
ans. Il a compa ru par visioconférence, à 
partir des Laurentides.au Palais de just ice 
de Trois-Rivières le mardi 3 août et le 
lendemain à celui de Montmagny, pour 
faire face à des accusat ions d'agression 
sexuelle, dont un chef impliquant une 
victime âgée de moins de 16 ans 

« Plusieurs victimes ayant été identifiées, 
la structure de gestion des enquêtes sur 
les crimes en série (GECS), coordonnée 
par la Sûreté du Québec, a été déployée. Il 
s'agit d 'une structure de commandement 
unifiée, au sein de laquelle les services de 
police québécois travaillent en partena­
riat, afin d'identifier rapidement les crimes 
commis par des prédateurs et de procéder 
à leur arrestation. Cette coordination 
provindale permet donc une mise en com­
mun des ressources policières », a expliqué 

le Sergent Jean-Raphaël Dro let, du service 
des communicat ions de la SQ 

Gagné fait face à un chef d'agression 
sexuelle (article 272 (01) c)du ccde criminel) 
à Tro is-Rivières.alors qu'à Montmagny,~ est 
accusé d'un chef d'agression sexuelle 
(article 271 a) du code criminel). Le premier 
crime aurait eu lieu le 19 ma rs 2016à Trois­
Rivières, alors qu'à Montmagny, l'événe­
ment remonterait au 23 juillet 2016. Une 
ordonnance de non -publication a été 
décrétée par le s tribunaux, au sujet de 
!Ident ité des victimes et des témoins 

L'ancien pat ineur des lce Ho:J de Rockford 
(filiale des Blackhawks de Chicago dans la 
LAH) a été libéré, en attendant la suite 
des procédures judiciaires, à la suite du 
dépôt d'une caut ion de 5000 $. L'attaquant 
doit respecter plusieurs conditions pour 
demeurer en liberté, dont celle de ne pas 
entrer en contact avec les victimes présu­
mées et les témo ins. li ne sort ira pas de la 
province et n'a plus le droit de détenir son 
passeport 

Le pat ineur devait s'al igner avec la forma­
tion professionnelle de Stjernen,en Norvège, 
à partir de l'automne 2021. L'équipe euro­
péennea toutefois résiliél€ntente à la suite 
de l'arrestation de Gagné 

,eudi19aoûl 
Vatdrad l 2010Clt 
Sar·adl 21aoûl 

19h 

Ro!-servaz .• airrtenant unhumourdete.com 
450 432-0660 o ste 1 

Gabriel Gagné 

Par ailleurs, le hockeyeur natif de Laval 
ne pourra pas consommer de l'alcoo l et 
de drogues (incluant le ca nnabis), et 
fréquenter d'établissement licencié en 
attendant la sui te des procédures. Il ne 
pourra, en outre, se trouver seul en pré­
sence d'une jeune femme de mo ins de 
18 ans,saufenprésenced'un adulte 

D'aut res personnes sont rencontrées par 
la SQ dans ces enquêtes po lic ières. Les 
lim iers « invitent d'ailleurs toute person­
ne possédant de l'information sur Gagné, 
ou sur ses agissements, à la contacter au 

_ QN 5DCIAl 

ONLINE. 
ON AIR. 

1800659-4264,à la Centrale d'information 
criminelle de la Sûreté du Québec ». 

Gabriel Gagné a été un cho ix de 2• ronde 
des Sénateurs d'Ottawa en 2015. Il s'est 
jo int en 2016au club école de Binghamton 
(LAH).11 a auss i évolué pour celui des Maple 
Leafs, les Marlies, en 2018-2019. Au prin­
temps dernier, il a écoulé une entente 
avec les lceHogs de Rockford, filiale des 
Blackhawks. Dans la LHJMQ Gagné a joué 
pour le s Tigres de Victoriaville et le s 
Cataractes de Shawinigan 

Villede 
Saint-Sauveur 

Séance du 
conseil 

La Ville\Uus informeqœ laprochaioeassembléeaJ ra lieu leluodi16août2021, 
à19 h30, àl'hôteldeville, situéau1,placedelaMairie. 

Pour powoir y partK: iper en personoe, les citoyens devront s' inscrire, à l'avaoce, sekln ces 
mOOalltés : 

• lnscriptKln parcourriel,au plus tard le jeJdi1 2août2021 ,à 16h,àl'adresse 
suivante : greffe@ville.saint-saweur.~.ca. Uoe prewe de résiderœ devra être 
pinte au message. Lescltoyensreœvront uncourriel confirmant leurpartK:ipa!Kln 
à laséaoce. 

• Port du masqœobligatoire. 

• Vousavez desqœstionsoocommentaires? Veui llez jdodre le ServK:edugreffe 
au 4&l 227-4633, pœte 2300, ou àgreffe@ville.saint-saweur.qc.ca. 

IJ ville.saint-sauveur.qc.ca 
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Votre ,J. 
gouvernement 

Mais surtout, 
une 2e dose de vaccin. 

Québec.ca/vaccinCOVI D 

Québec~~ 
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1 HISTOIRE c:===================:;;:::::=========:::----

~ ,=~-~~Dli __ ,,!=l(c,,, t~!71 
LES ARCHIVES DU NORD 

LES DÉBUTS DE LA VIE MODERNE 
Simon Cordeau - Dans cette chronique, 
j'explore l'histoire des Laurentides, telle que 
rapportée par les journaux de l'époque. 
Cette semaine, un bond de I00ansdans/e 
passé, alors que la modernité entre tran­
quillement dans la vie de nos prédécesseurs, 
avec l'édition du Il août 1911 de l'Avenir 
du Nord. 

J'ai p;i rfois l'impre ss ion que nous sommes 
entre deux époques. De s technolog ies 
comme Internet , les écrans et les médias 
sociaux sont désormais bien enracinées 
dans nos vies, ma is leur évolution et leurs 
impacts sur nos sociétés commencent à 
peine. Difficile de prévoir comment les 
défis des changements climatiques, de la 
désinfurmation et de la polarisation poli ­
tique affectero nt les prochaines décennies 

Pourta nt , le monde d'il y a un siècle, en 
1921, ne paraît pas si différent du nôtre 

• LE MONDE RÉTR~CIT 
lly a 100ans, les Laurentides sont déjà bien 
connectées au reste du monde 

Par exemple, une assemblée libérale aura 
lieu à Jo liette ce dimanche, annonce-t-on 
Ce qui ret ient l'attention. c 'est qubn précise 
que les électeurs pourront s'y rendre faci ­
lement.« Plusieurs trains faisant le trajet 
entre Montréal et Joliette, le dimanche, 
permettrontàcesdemiersd'assisteràcette 
assemblée et de revenir le même jour. » 
Bientôt, cette rapidité du t rain tr ansfurmera 
les Pays d'en Haut en région touristique 

Dans les nouvelles de Saint-Jérôme, on lit 
« Les travaux de macadamisage [asphal­
tage] de nos rues avancent assez rapi­
dement. Nous avons lieu d'espérer que les 
rues Labelle et Saint-Georges seront com ­
plètementterminéescetteannée.»Bientôt, 
les ca lèches cèderont la place aux auto­
mobiles sur nos routes 

Une annonce de Bell vante les mérites de 
son service longue distance. Cette techno ­
logie permet aux marchands« progressifs » 
non seulement de passer leurs commandes. 
ma is d'en recevo ir confirmation en même 
tempsl « "Il vaut bien 550.00parjour· - nous 
écrit un courtier de/a ville.» Cela équivaut à 
730 $aujourd'hui.Si vous t rouvez que votre 
forfait cellulaire coûte cher. .. Bientôt, la 
radio entrera dans les salons 

• KODAKS, VACCINS ET SANG FROID 
C'est ce qu'il y a d'étrange, lorsqu'on regarde 
le passé. On s'é tonne qu1I y a un siècle, on 
pouvait déjà acheter « des kodaks et tous 
les accessoires voulus pour faire de la 

photographie » à la pharmacie. Ou qu'avec 
la rent rée des classes prochainement, on 
rappelle aux parents :« Onestpriéausside 
prendre note qu'aucun élève ne sera reçu 
dans ces trois maisons d'enseignement 
sans avoir obtenu une carte d 'admission 
[ . . .]. Pour obtenir cette carte, chaque enfant 
doit produire un certificat de vaccination. 
Que les parents y voient dès maintenant. » 

Pour un brefinstant,ona I1mpress ionqu'en 
100 ans, rienn'achangé 

Mais sur la même page, le mini stre de 
l'Agriculture s'adresseaux agriculteurseta u 
clergé. « Gardez votre sang fro id », leur 
demande-t-il. La mauvaise réco lte de cette 
année risque de provoquer une crise. « Il 
faut empêcher la panique, qui ne peut 
qu'empirer les choses [ .. . ] Il y a des hauts 
et des bas en agriculture comme dans 
le commerce et il ne faut pas cesser d 'espé­
rer.» Le ministre demande même aux curés 
de lire sa lettre en chaire (durant la messe) 

Alors on se souvient. Même s'il y a des 
routes pavées et des automobiles, même 
s'il y a le train qui permet de se rendre à 
Jo liette et d'en revenir dans une même 
journée, même si le téléphone permet la 
comm unicat ion insta ntanée, et même si 
les vaccins protègent déjà les enfants de 
quelques maladies. en 1921, la majorité de 
nos prédécesseurs vivent encore de leur 
terre, labourée de leurs deux mains 

• L~GENDESJ~RÔMIENNES 
S'il y a une chose qui ne change pas, 
cependant, c 'est peut-être notre crédulité 

En première page, la rubrique Le coin des 
anciens Jérômiens traite avec humour des 
légendes populaires qu'on s'échangeait 
aut refoi s. Un guérisseur aux pouvoirs 
surnaturels se révèle être (oh, surprise!) un 
charlata n. Un loup-garou poursuit une 
carrio le et sème l'émoi dans la ville . . . avant 
qu'on décotNre que ce n'est qu'un farceur 
sur un tobogga n habillé d'un manteau de 
buffleenlambeauxl 

« Le merveilleux ne s'alliait pas forcément 
au surnaturel. La chronique jérômienne 
s'est ornée de fort belles légendes de 
monstres terrestres ou marins et dont le 
pluscélèbreetleplusdurablefutleserpent 
de mer du lac des Sables, gros comme un 
quart à fleur, affirmaient de nombreux 
témoins oculaires prêts à confirmer le fait 
sousserment »,peut-onlire 

J'éprouve une certaine nosta lgie pour ces 
légendes urbaine s habitée s de monstre s 

fantastiques et mystérieux, plutôt que par 
des conspirations mondiales. La prochaine 
fois que j'irai à Sainte-Agathe.je scruterai 

ENTAAIDE ~ ÉNÉVOLE 
DESFflYS-O'EN-1-RJT 
Centrtd 'action binivo1e 

les eaux pour, peut-être, apercevoir ce 
monstre 

Offre d'emploi 
Intervenante de milieu pour aînés vulnérables 

L'Entraide œnévole des Pays-d 'en-Haut est à la redlerdle d'un.e intervenant. e de milieu 
roor aïnésvulnérables. 

Lieu de travail 
Territoirede la MRC des Pays-d'en-Haut 

Priocipalesfooctions 
Ag ir comme un intermédiaire entre les aînés et les ressOU"ces pertinentes 00 milieu 

• Effectuer des actions Ili permettant de reœontrer les persomes dans leu- milieu de vie par des 
gestesdirects : tOU"néesdansles lieuxfl]bl icsfréQJentés parles aïnés,visitesàOOmic ile, interaction 
avecdversacteu rs OO mi lieuroovant agir commedessentinelles; 

• Repérerles aînésensituationdevulnérabl litéooà risquedelragi lisation, encoi lalnration avec les 
autresacteu rs OO mil ieu; 

• klentifier etvulgariser aux aïnés les ressOU"ces, lesservicesetactivitéssusceptiblesde répondre 
à leu-s besoins; 

• Dirigeretaccompagner les persomes aïnéesversces ressources,cesservicesooces activ ités. 

Qualifications requises 
Diplômedeniveaucoilég ial oomiversitaireen intervention(travail sodal,gérontoiogie, etc.; 
E1+)érienœdedeux(2) ansen intervention a~rèsd'adulteseVoodepersoonesàgées 
(induant lesstagesd'intervention); 
Excellentfrançaispar1éetécrit, communicationoralefoœtionnelleen anglais serait oo atout; 
Connaissanœ informatique liée à laru iteüffice(Word, Excel, Power fK)inQ; 
Connaissanœ 00 milieu communautaire, oo atout. 

Compétences recherchées 
Habi letés de relation d'aide irrlvidJe lle et de communication authentic,.ie; 
Sensde l'organ isation,de laplanificationetgraOOe autooomle, induant l'habiletéàtravail ler seul(e) 
ouene(fJlpe; 
Habi letésderœ-jugement,d'oovertu-e; 
Persomalitéct,,namique,rx-oactiveetattitude axéerur l'aœueil , la coi laborationet l'entraide. 

Exigences 
Déteni r oo permisdecondLirevalide; 
Posséder ooe voitu-e; 
Sesoumettreà ooevérificationdes antécédents judlcaires. 

Conditions de travail 
Postede17.5heures par semaine su- 2.5joors; 
Travail majoritairement de jeu, en semaine; 
Les fonctions liées à l'e~i ont lieu rur le territoi re de la MRC des Pays-d 'en-Haut; 
Conditionssalariales : 25$/neu-e. 

Pou"s0001ettrevotrecaOOidature, veu illezfaire parveni r votrecurricLiumvitaeetune lettredemotiva­
tion par cOU"rlel, avant le 19a<irt, à 16heures, à l'attentionde Danielle Corbeil , directricegénéraleà 
danlelle.corbeil@entraidebene~h.com. Seules les persoones reteooes pOU" les entrevues seront 
contactées. Entréeenfonction : Septem!Ke2021. 
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la vie est Bel 1 

Lo technologie Internet la plus 

rapide ou monde arrive dons 

votre communauté. 

Avec le programme Mieux pour tous de Bell , nous acheminons une connex ion 

plus rapide et plus puissante à plus de communau tés que jamais, incluant à 

Sa inte- Adèle . D'i ci la f in de 2021, près de 1200 foyers et ent reprises à 

Sa inte - Adèle auront accès à l'Internet pure f ibre, la technologie la plus 

rapide ou monde, avec une vitesse de téléchargement jusqu'à 1,5 Gbitls'. Avec 

des mill iards de dollars invest is en développement de réseau , Bell amél iore la 

façon dont les Canad iens communiquen t entre eux et avec le res te du monde. 

Visitez bell.ca/internet pour en apprendre davantage sur ce qui arrive dans votre secteur. 
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1 ACTUALITÉ 1 

SAINTE-ANNE-DES-LACS 

LA MUNICIPALITÉ VA ACQUÉRIR LES LOTS 
DANS LE SECTEUR DU LAC CARON 
Marie-Catherine Goudreau - le conseil municipal de 
Sainte-Anne-des-lacs va acquérir les lots abandonnés dans 
le secteur du lac Caron. Une proposition a été déposée lors 
de /a dernière séance. 

Ces lots ont été abandonnés p,:i r le propriétaire et ont 
été cédés à la Municip,:ilité pour la somme de 1 $. Comme 
ces terrains sont ut ilisés par les citoyens et qu'un thlrrage 
à furte contenance est situé sur un des lots, il était dans 
l'intérét public de les acquérir, a expliqué la mairesse, 
Monique Manette Li roche. « Il y a une digue qui aurait 
eu besoin d'ana lyse en 2016, ce que le propriétaire n'a 
pas fait. Pour faire /'analyse, il faut acquérir ces terrains », 
a-t-elle expliqué 

PIEDMONT 

Après une rencontre avec des citoyens, plusieurs questions 
o nt été soulevée s par rappo rt aux intention s de la 
Municipalité.« On va faire un travail de recherche surie rôle 
de la Munid(Xllité par rapport à ce barrage », a souligné la 
mairesse. La première réunion a été positive, mais il y a eu 
des développements depuis qui nécessitent plus d'anatyse, 
souligne Mme Manette Laroche. 

• DRAGAGE DU CHENAL DU LAC MAROIS 
Une résolution a auss i été adoptée concernant le dragage 
du chenal du lac Marois. Alors qu'un mandat a été octroyé 
pour faire une étude de coût, la conseillère municipale, 
Catherine Hamé -Muk:air, a proposé que toutes décisions 
concernant le dragage du chenal du lac Marois soient 

suspendues. On souhaite que le processus prenne en 
compte la politique environnementale et qu'une analyse 
des recommandations soit déposée auprès du conseil 

ADOPTION D'UNE NOUVELLE POLITIQUE 
ENVIRONNEMENTALE 
(E.M.) -A la dernière séance du conseil de Piedmont, tenue le 
2 août, la munkipalité a adopté une nouvelle politique 
environnementale et un plan d'action 2021-2025. C~st avec 
« fierté » que la mairesse en a fait l'annonce. li s'agit d'une 
nouvelle version de la politique environnementale, assortie 
d'un plan d'action échelonné sur cinq ans, afin d~nœdrer la 
poursuitedes actions pour la protection de l~nvironnement et 
l'amélioration de la qualité de vie des citoyens. 

Madame Nathalie Rochon a précisé que le document est 
en voie d'être imprimé. Elle espère potNoir le remettre aux 
citoyens lors de la prochaine assemblée du conseil 

• R~SERVE NATURELLE ALFRED-KELLY 
Questionnée par un citoyen à propos de l'accès difficile à 
la Réserve naturelle Alfred-Kelly, la ma iresse s'est voulue 
rassurante. La m unicipalité entame les dernières étapes 

menant à l'acq uisit ion de terrains pour offrir davantage 
d'espace stat ionnement.« Nous savons que notre réserve 
est très populaire. Nous en sommes trèsconsdents et fières , 
enmêmetemps. Doncnousal/onsessa.)oerdebienencadrer 
la question du stationnement pour son accès », a fait valoir 
madame Rochon 

MISE à JOUR ÉVÉNEMENTS 2021 r;;,::,l•eslauners & Robert Lalande 
~~AUDIOPROTHÉSISTES 

' EXPOSITION PORSCHES 
et dégustation de disllleries québécoises 

SAMEDI LE 21 AOÛT 
De 12h à 16h sur la rue Filion 

VENTE TROTTOIR 
27, 28 et 29 août 

AUTÈNTICA FIESTA CUBANA 
Du 3 au 6 septembre 

**ANNULÉE** 

EXPOSITION VOITURES ANCIENNES 
Dimanche le 19 septembre 
De 1 Oh à 16h sur la rue Filion 

WEEK-END COUNTRY 
9, 1 O et 11 octobre 
Au Parc Georges-Filion 

''~urfl_ 
Plus d'infus au www.valleesaintsauveur.com / 1.877.528.2553 

N'oubliez P_'~er 
t ·,evérrf1 

de a, de 
l'audition t ,,, .. , .... 

votre e , e scolaire! 
la ,entre 

www.monaudition.ca 
2074, Boui. Curé-Labelle 139_5, boui. de Sainte-Adèle 1 229, rue Principale Est 
St-Jérome Sainte-Adèle Ste-Agathe-des-Monts 

1-877-969-2075 
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Vous avez des 
comportements 
violents envers 
votre partenaire ? 

Demandez de l'aide. 

Ouébec.ca/ressourceshommes 

Votre .l. 
gouvernement 
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Si vous avez de la difficulté à contrôler 
votre agressivité, votre colère ou vos 
émotions dans votre relation de couple, 
plusieurs ressources sont disponibles 
pour vous aider. 

Consultez Ouébec.ca/ressourceshommes 
pour connaître les organismes d'aide qui 
offrent des services de soutien, d'entraide 
ou des traitements destinés aux hommes 
qui vivent des situations difficiles, ayant 
des comportements violents, qui sont 
auteurs d'agressions sexuelles ou ayant 
été abusés sexuellement durant leur 
enfance. 

Ces organismes sont là pour vous aider. 

La violence faite aux femmes, 
ça s'arrête maintenant. 

Que faire si vous 
êtes victime de 
violence conjugale ? 

Si vous avez besoin d'une aide 
immédiate, contactez le 911. 

Si vous avez besoin de 
soutien, d'écoute ou de 
conseils concernant les 
démarches à suivre, contactez 
SOS violence conjugale au 
1 800 363-9010. 

Cette ligne d'écoute est 
confidentielle, bilingue et en 
fonction 24 heures sur 24, 
7 jours sur 7. 

Les intervenantes sont là 
pour vous écouter, vous 
rassurer et répondre à toutes 
vos questions. Ce sont 
aussi elles qui pourront vous 
aider à trouver une maison 
d'hébergement temporaire 
pour vos enfants et vous. 

Ouébec.ca/violenceconjugale 

Québec:: 
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1 CULTURE 1 

SAINT-ADOLPHE-D'HOWARD 

LANCEMENT DE L'EXPOSITION 
« COULEURS FEUTRÉES -
QUINCAILLERIE DE CUIR » 
Rédaction - Arts et culture Saint-Adolphe 
lance la nouvelle exposition des artistes 
Anne-Marie Langevin et Gisèle Garneau qui 
setiendraàl'Ateliercu/tureldu 14aoûtau 
16septembre. 

{tf?\:; 
"' - c · \\ 
""· 

Annt-Mari~Lang,,vin 

Lesdeux art istesétantissuesdumilieudes 
costumes et accessoires de cinéma, l'expo­
sition propose une incursion dans leur uni­
vers d1dées de matériaux. Anne-M:irie 
Langevin a été costumière en cinéma pendint 
t rente ans. Elle propose des œuvres d'art en 
lainesfeutréesetdécrit sa pratique comme 
étant t rès intuitive et sponta née. Co nçues 
en deux ou t rois dimensions. on retro tNe le 
feut rage, la brcderie et le perlage da ns ses 

œuvres. Elle ut ilise pour ses créations, des 
fibres et des matières naturelles ainsi que 
des objets recyclés 

Quant à Gisèle Girneau, c'est avec le cuir 
qu'elle t rava ille dans son métier de fabri ­
catrice d'accessoires. Cette matière est 
devenue son médium de prédilection 
Avec le temps, l'art iste a exploré le cuir et y 
a découvert des propriétés inattendues. Le 
thème animalier s'est imposé naturellement 
au détour d'un pliage et guide la plupart de 
ses œuvres-objets, ut ile s et ludiques. On 
retrouve par exemple des po ignées, c ro ­
che ts et balais.en passant par des paniers 
de dentelle de cuir 

Où: Atelierculturel, 
1920 Chemin -Du-Village, 
Saint-Adolphe-d'Howard 

Dates: du 14août au 
26septembre. 

Heures d 'ouverture: 
• Dumercrediaudimanchedell h 

à 17 h jusqu'au 5 septembre et le 
lundi6septembre. 

• Les samedis et dimanches 
de 11 hà 16 h /!compter 
du 11 septembre. 

SAINTE-ADÈLE 

UNE NOUVELLE LIBRAIRIE 
OUVRE SES PORTES 
M.-C. G. - la libraire le Sentie rouvrira ses 
portes le llaoûtprochainsurlechemin 
Pierre-Pé/adeauà Sainte-Adèle. le 
commerce sera situé près de l'école Saint­
Joseph et de la Place des Citoyens. 

Cette librairie indépendante est tenue par 
deux femmes et se spécialisera en litté ­
rature jeunesse, ma is o ffrira aussi une 
sélectio n de romans, essais, poésie et 
bandes dessinées pour to u s âges 
L'ouvert ure est prévue dans le cadre de la 
journée «J'achète un livre québécois! ». 

« Une enseignante quitte le monde de 
l'éducation pour lancer une librairie jeu­
nesse où elle partagera son amour pour la 
littérature en plein cœur des Laurentides. 
Serait-ce la nouvelle mystérieuse Made­
moiselle C ?», peut-on lire dans leur com­
muniqué 

L'inaugurat ion de la librairie aura lieu le 
28août prochain et un évènement littéraire 
est prévu pour l'occasion. De 10h30 à 
17h30, des auteurs seront présents pour 
rencontrer les familles et offrir des ateliers 
pour les enfants 

On pourra y rencontrer notamment Yva n 
Dem uy, Freg, Jeanne Painchaud, Marie 
Hélène Pa it ras, Marie Potvin, Francis­
William Rhéaume, Roxane Turcotte et 
Pierre-Yves Villeneuve 

Concours ~:.:,.;,.• -
Onse pa~ :Utf! 1000~~ 

.... :::::::-:.-:.;.~.-•M-• 
.. liAS,.·Aclilo OOO.tl~S..,1tMO!t 

œfiliii::.-.:~-==l/,ql.onlt 
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En 
collaboration • a gagner 

Pour participer, rendez-vous sur le site 

www.joumalacces.ca 
Sous l'onglet CONCOURS 
ou BALAYEZ CE CODE QR 

ET INSCRIVEZ-VOUS ! 

DÉTALSETRÉGI.BtlENTSSURlESITEDUCONCOll!S. 
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DÉC O UV RIR 

PRÉVOST 

LA BANDE DESSINÉE À L'HONNEUR 
Simon Cordeau - la 9' édition du Festival 
de/a BD de Prévost se tiendra du 13au 
15 août. l'événement familial et gratuit 
aura des activités tant en prése11<e qu'en 
virtuel Discussion avec Cynthia Desruisseoox, 
responsable culturelle du Servke des loisirs, 
de /a culture et de la vie communautaire de 
/a Ville de Prévost. 

La plupart des act ivités auront lieu à l'école 
du Champ-Fleuri, sous chapiteau à l'exté ­
rieur. « Toutes les animations sur le site 
seront aussi filmées et rediffusées, pour 
rendre le contenu disponible en ligne. 
L'année dernière, nous avons mis en place 
une plateforme, fbdp.ca, pour présenter 
l'édition virtuelle, et elle est toujours en 
place », explique Mme Desruisseaux 

Il sera donc possible pour les fest ivaliers 

public.Cestlepremierévénementdumilieu 
en présence depuis un an et demi », se 
réjouit Mme Desruisseaux 

L'année dernière, le fest ival était complè­
tementvirtuel,en raison de la crise sanitai re, 
ma is l'expérience ava it déplu à plusieurs 
bédéistes. Cette année, toutefois, 35 bédé­
istes participeront : un record pour l'évé­
nement 

« Il y a un parcours découverte pour les 
jeunes enfants, où ils peuvent gagner 
des bandes dessinées. Ils doivent interagir 
avec les bédéistes et leur poser des 
questions. Les bédéistes adorent ça. Ça 
permet aux jeunes plus gênés d'amorcer 
la discussion, puis le sujet va vers autre 
chose », illust rel'organisatrice 

donnée. « C'est un gros must », s'enthou- La boutique prévosto ise Imagine Comics et 
siasme Mme Desruisseaux. L'act ivit é du la librairie Renaud-Bray seront aussi pré­
Dessin en direct est aussi très appréciée sentes sur place, pour offrir des bandes 
du public « Le dessin est filmé et projeté dessinées québécoises, d'ailleurs et de 
sur écran géant. L'animateur fait une entre- collection, des figurine s, etc 
vue avec le bédéiste pendant qu'il dessine. 

T,;,~::e':~td~'~:J1~;=n~~;i1:e;:a~~f:Z,~i Pour toute la programmation: 
ère.» lly aura également des tables rondes fbdp.ca 
et d'aut resanimationssur scène 

DEUX BÉDÉISTES D'ICI À DÉCOUVRIR : 
Pat Boutin 

d'assister à des animations sur scène et de • ACTIVIT~S 
rencontrer les bédéistes en personne, ou 
de regarder le s diffusions dans leur salon, 
d'écrire directement aux bédéistes et 
d'acheter leurs bandes dessinées en ligne 
pour les recevoir pa r la poste 

Autantlesenfants. lesfam illeset lesama ­
teurs de bandes dessinées sérieuses y 
trouveront leur compte, assure l'organisa ­
trice 

• 35 B~D~ISTES 
« Les bédéistes sont vraiment emballés de 
revenir, de retrower enfin le contact avec le 

Les festivités s'amorceront ce vendredi, 13 
août , au marché aux puces de Prévost En 
formule c iné-parc, Monsieur Guillaume 
présentera la BD contéeauxenfants.Suivra 
la présentat ion de Derrière les bulles, un 
documentaire exclusif de Julie Corbeil 
En suite une projection du film Raya et le 
dernier dragon aura lieu 

Samedi et dimanche, les act ivités se 
tiendront à l'éco le du Champ-Fleuri. Parmi 
les act ivités les plus attendues, il y a les 
Sans-dessins des combats de dessins 
ent re deux artistes sur une t hématique 

L.ebédéistedeRivière-Rougeadébutésa 
c.-irrièreencollaborantàBatman,Captain 
AmericaetStarWars,avantdefairesa 
marque avec l'histoire Death of 
Supermon.llaillustréleromangraphique 
La8ombe,quiraconteledévelop­
pement de la première bombe atomique 
durantlaSecondeGuerremondiale. 

FROMA GER IE 

'k @> ,w' 
Depuis maintenant 4 ans 
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L.ebédéistedeSainte-Sophieestinflu-­
encéparlessériesjaponaisesGoldorak, 
CapitaineFlametAlbator,ets'inspiredes 
dessinateursaméric.-iinsBarryWindsor­
Smith,PaulGulacyetJohnBusc:ema.lla 
collaboréàdenombreusesséries,dont 
LaBêteduLoc,LaGe-;tede-;Cheva/iers 
Drogons,LesHérosduPeup/e,Terence 
Tro/kyetVinJand:avantkNouveau 
Monde.llestaussistoryboarderpour 
U/timate5pidermanetd'autresséries 
d'animation. 
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1 CULTURE 1 

FALCON LAKE 

LE PREMIER LONG-MÉTRAGE DE CHARLOTTE 
LE BON TOURNÉ DANS LES LAURENTIDES 

Marie-Catherine Goudreau -Falcon lake est le premier 
long-métrage de l'actrke et réalisatrice Charlotte le Bon. 
Tourné à Gore dans les laure nt ides, l'équipe du journal 
a pu visiter le plateau de tournage la semaine dernière 
etyrencontrer/esacteurs. 

Le film met en vedette Mania Chokri, Karine Gonthier­
Hyndma n, Sara Montpetit et le jeune comédien frança is 
Joseph Engel. Il prendra l'affiche en 2022. Falcon Lake est 
une adaptation libre du roman de Bastien Valières, Une 
sœur. « J'aimais les thèmes que le roman explorait. Le 
passage entre l'enfance et l'âge adulte, où l'on a des pul­
sions sexuelles qui peuvent monter et qu'on n'arrive pas 
trop à identifier, qui peuvent nous effrayer », sout ient 
Charlotte 

La réalisatrice avait envie de t ransposer le récit, qui est 
initialement sur le bord de la mer en Bretagne.au Québec, 
dans les Laurentides. « J'aimais l'idée d'une famille de 
Français qui vient au Québec et qui découvre cette nature 
- unpeuinquiétante,hostile.» 

Pour la deuxième fois dans sa carrière, Charlotte Le Bon 
se retrouve derrière la camé ra en tant que réalisatrice 
« C'est un désir qui est là depuis tellement longtemps, ça 
me parait naturel. Je suis habituée d 'être sur des pla­
teaux de tournage depu is ma jeunesse », souligne la 
réalisatrice. Elle était très sat isfaite et enthousiaste lors 
de cette quatrième journée de tournage 

Le choix du lieu de tournage s'est arrê té sur la région des 
Laurent ides. après deux ans de recherches pour la maison 
parfaite. « Quand on l'a trouvée ici à Gore, c'était une 
évidence. Tous les départements artistiques étaient 
d'accord », explique Charlotte Le Bon. « J'avais envie que 

la maison ait du vieux et nouveau, du vécu et une histoi­
re. » La proximité avec Montréal facilite aussi le tournage, 
comme le film est réalisé en pellicule et que l'équipe doit 
se rendre dans la ville chaque jour pour aller la porter au 
laboratoire 

Synopsis 
Pour les vacances d'été, Bastien, 13 ans, quitte 
Paris avec sa famille pour le calme d'un chalet 
au bord d'un lac québécois où sa mère, Violette, 
a grandi. Ils s'installent chez une amie de 
longue date, Louise, et sa fille Chloé, 16 ans. 

Malgré les trois ans qui séparent Bastien et 
Chloé, une connexion singulière se crée entre 
eux et un jeu charnel étrange s'installe. Prêt à 
braver ses pires peurs pour se faire une place 

dans le cœur de Chloé, l'été devient un moment 
charnière trouble pour le jeune garçon. 

• UNE ÉQUIPE JEUNE ET PASSIONNÉE 
Les personnages principaux, Bastien et Chlœ, sont joués 
par Joseph Engel et Sa ra Montpetit - on peut déjà voir la 
complic ité entre le s deux. Première expérience de 
tournage au Québec pour Joseph, il se dit «dépaysé » 
par la nature des Laurent ides. « C'est génial. L'équipe est 
jeune et les gens sont très gentils id ~. explique-t-il. Selon lui, 
le film pourrait plaire auta nt aux jeunes qu'aux adultes 
« Beaucoup de garçons de mon âge vont se retrouver dans 
mon personnage,je crois.» 

Sara est quant à elle familière avec les Laurentides.comme 
elle a principalement grandi dans la région.« Je retrouve 
une (Xlrtie de moi, quand j'étais jeune, dans le personnage 
que je joue. J'ai vécu ces périodes-là de ma vie. Il y a 
vraiment une ressemblance entre Chloé et moi.» On pourra 
aussi voir Sa ra Montpetit incarner M.:iria Chapdelaine dans 
le film de Sébastien Pilote qui prendra l'affiche le 24 
septembre prochain 

Klrine Gonthier-Hyndman, entre deux tournages pour 
d'autres série s, apprécie se retrouver en nature dans les 
Laurentides pour tourner Falcon Lake. « Tant qu'à moi,on 
pourrait tourner tous les jours de l'année ici et ça serait 
parfait. Il y a quelque chose de calme et d'apaisant », 
dit-elle 

Lorsqu'elle a lu le scénario, elle n'a pas hésité à accepter 
de jouer le rô le de Louise. « Charlotte a sonné chez moi 
avec un bouquet de fleurs et m'a demandé si je voulais 
faire le rôle de Louise. Quand elle m'a abordée,j'aidit: 'Oui. 
Peu importe, je veux travailler avec toi. •», raconte-elle en 
riant 

Le personnage de Karine est une mère libre et fait les 
choses à sa tête. « Louise est un personnage périphérique 
qui sert surtout à donner du corps et de la complexité au 
personnage de Sarah. Elle vient mettre en lumière les côtés 
plus diffidles de l'adolescence », souligne-t-elle 
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SAMIAN À CONTRE-COURANT 
tve Ménard (initiative de journalisme local) -
Samian habite Sainte-Adèle depuis main­
tenant 7 ans. Originaire de Pikogan, une 
petite communauté autochtone en Abitibi­
Témiscamingue, ila toujours préféré la 
région à la ville. Céstdans son petit havre 
de paix que nous le re11<ontrons, deux jours 
seulement avant la sortie de son S'a/bum, 
Nikama. 

Il nous accueille chaleureusement et nous 
conduit à l'arrière de sa ma ison, sur une 
grande terrasse clôturée au cœur de 
laquelle se trouve un magnifique studio en 
bois aménagé durant la p,:indémie 

Samian porte plusieurs chapeaux : rappeur, 
acteur, conférencieretauteur.lly a 18 mois, 
comme tous les a ut res a rt istes, il a vu ses 
act ivités s'arrêter abruptement. Ce qui ne 
l'a p,:is empêché de poursuivre ses confé­
rence s à distance, de fonder sa propre 
compagnie de disques, Nikamo Musik, et 
d'écrire un nouvel album 

• TRACER SON PROPRE CHE MIN 
« L'industrie de la musique est malade. Des 
choses doivent changer, des mentalités 
aussi. J'en avais assez de me faire dire ce 
n'est pascommeçaqueça fonctionne, que 

Arts culture 

les choses doivent être faites d'une certaine 
façon . Parfait, si tout le monde veut aller 
dans le même sens, je vais aller de l'autre 
côté.» Plus d'indépendance et de liberté, 
c 'est ce que Samian est allé chercher en 
fondant sa propre compagnie de disques 
Plus jeune, le rappeur a lu une phrase qui 
l'inspire toujours aujourd'hui et qui le guide 
dans ses décisions: « //y ajuste les poissons 
morts qui suivent le courant. ~ Avec Nikamo 
Musik, il a voulu faire les choses à sa manière 

C'est aussi ce qu'il a réalisé avec sons• 
album, lancé vendredi dernier à la place 
des Fe st ivals, à l'occasion du 31• fest ival 
Prése nce Autochto ne. Pour la première 
fois de sa ca rrière, l'artiste présente sur cet 
opus plusieurs chanson s entièrement en 
langue anishnabe 

• JUSQUEDANSLESMANUELS 
D' HISTOIRE 
Le rap a commencé par l'écrit ure p:::iur 
Samian. Dès l'âge de 12 ans, il a commencé 
à écrire des pŒ'mes. C'était sa ma nière bien 
à lui d'échapper à une réalité difficile 
« Enfant, j'a i grandi sur une réserve. Je 
suis métis, donc quand j'étais sur la réser­
ve, les jeunes me bottaient parce que pour 
eux, j'étais un Blanc. Et quand j'arrivais en 

ville chez mon père, les jeunes me battaient 
auss i. » L'art iste arrivait difficilement à 
trouver sa place 

Plutôt introve rti, il se servait de l'écriture 
pour explorer son ident ité.« Ça fait 26ans 
que j'écris de la poésie et j'apprends encore 
des choses sur moi.» A la base, l'écrit ure lui 
permettait d'en apprendre plus sur lui­
même. Puis.au fur età mesure. c 'est devenu 
bien plus grand. Aujourd'hui, certains de 
ses textes sont étudiés dans les écoles 
secondaires, et même dans les cégeps et 
les universités.« Je suis dans des manuels 
scolaires de niveau que je ne suis même pas 
allé!», lanceSamia nenriant 

Plus jeune, l'art iste a abandonné l'école, 
puis y est retourné plus tard, aux ad ul tes, 
pour terminer son secondaire. A présent, il 
en parle avec transparence et offre des 
conférences dans les écoles pour partager 
son expérience aux élèves 

« Il ya beaucoup de jeunes dans les écoles 
qui, malheureusement,sesentent inféri­
eurs parce qu'ils sont différents. Mais au 
contraire, ces jeunes-là n'ont pas encore 
compris la force et l'avantage qu'ils 
possèdent. C'est à eux que je m'adresse.» 

• HUMILIT~ ET RECONNAISSANCE 
Toute sa vie, Samian s'e st donné pour 
objectif de tracer son propre chemin, ce 
qu1I continue à faire avec détermination 
encore aujourd'hui 

Vers la fin de l'autom ne, il reprendra le 
tournage de la sé rie documentaire En 
marge du monde. Au printemps, il souhaite 
poursuivre la tournée de son nouvel 
l'album, pour lequel il a beaucoup d'espoir 
« Je pense qu'on a beaucoup de route à 
faire avec l'album, beaucoup de choses 
à dire.» Il y a aussi un grand intérêt, autant 
au Canada, qu'aux États-Unis et même 
en Europe 

C'est avec humilité qu'il repense à son 
parcours et entrevoit son avenir. li est très 
reconnaissa nt de la place qu1I occupe.« Ça 
fait 15 ans que je fais ce métier-là et c'est 
un privilège d'être encore ici, 15 ans plus 
tard. Et j'espère être encore là dans 15 ans 
etfaireceque j'a ime.» 

• Toujou rs PLUS O®O 
NotreéquipearenamtœSamiandanswn5tudioà 
Sainte-Adèle.Visionneznotreentrevueavec/Drti5te 
IUr tauleS"nospJatdarmeiwebl 

EXPOSITION 
Présentée à l'Atelier culture l 

du 14 août a u 26 septembre 2021 

Ouvert du mercredi au dimanche du 14 aoOt au 5 septembre 
et le lundi 6 septembre de 11 h ~ 17 h. Les samedis et 
dimanches de 11 h ~ 16 h ~ compter du 11 septembre. • / . ;a;nt-Adolphe 

Crr,,.le-w' S je-IN(, 

Anne-Marie Langevin 

1920 chemin du village, 
Saint-Adolphe -d' Howard 
artsetculturesalntadolphe.org 
819 323-1878 
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Yan fngland, œG!iw rem er ro -Jdna,i, redu ~lm SAM 

RENCONTRE AVEC LE RÉALISATEUR YAN ENGLAND 

LE FILM SAM SOULÈVE UNE FOULE 
D'ÉMOTIONS ET DE QUESTIONS 

Fra11<e Poirier - le thriller psychologique 
SAM es tune réussite. On nous tient sur le 
bout de notre siège et on y vit des revirements 
inattendus et un éventail d'émotions. 

Vendredi dernier, le réalisateur et co­
scénariste de SAM, Yan England, était de 
passage au Cinéma Carrefuur du Nord 
de Saint-Jérôme pour une rencont re avec 
le public après le visionnement du fil m 
qui en était à son deuxième week-end 
Yan England a coécrit SAM avec le scéna­
ri ste André Gulluni 

« Ce que j'aime lors des projections à 
laquelle j'assiste avec les gens, c'est de me 
cacher dans le fond de la salle et d'obser­
ver les réactions. Ce qui me rend content 
c'est quand autant les grands-parents, les 
parents, les enfants, les jeunes, les adultes 
sont transportés par l'histoire. Quand ils 
m'en parlent après et qu'ils se questionnent 
sur comment ils réagiraient, s'ils étaient 
confrontés. Jusqu'à maintenant, les gens 
embarquent dans l'h istoire. J'adore quand 
les gens ont des réactions de surprise », nous 
a confié le réal isateur Ya nEngland 

Il voulait écrire un thriller psychologique 
pour toute la famille .« Créer des moments 
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touchants, des revirements, de l'action, des 
punchs. J'aime quand les gens sont assis 
sur le bout de leur chaise et c'est ce qu'on 
voulait à la base. Le sport est la porte 
d'entrée pour l'histoire. Même ceux qui 
n'aiment pas le sport seront servis par bien 
d'autres aspects. Le sport est seulement un 
prétexte.» 

• SYNOPSIS 
« Je voulais raconter l'histoire d'un athlète 
de haut niveau qui veut aller aux Olym­
piques et qui fait tout pour réaliser son rêve. 
Un événement arrive qui a des répercus­
sions non seulement sur lui, mais sur plu­
sieurs personnes à différents niveaux. 
Chacun des personnages est connecté et 
s'apporte mutuellement des choses. » 

Les scénari stes voulaient que les gens 
s'interrogent à l'issue du film « 51 ça 
m'arrivait ou à quelqu'un que j'aime, 
mes parents, mon frère, mon ami, qu'est­
ce je ferais? Comment je réagirais? Je vou­
lais plonger les gens /à -dedans, dans ce 
genre d 'émotion. Vous pensez qu'il va se 
passer quelque chose. Oui, mais ilva y avoir 
plein de revirements que vous n'aurez 
pas vu venir. Les personnages vivent plein 
de secrets, de mystères. Chacun d 'eux a 

son mystère, son secret et ça fait partie 
du thriller.» 

Chaque personnage a tellement de con­
tenu, qu'on pourrait élaborer sur chacun 
d'eux. Le réalisateur nous le confirme. « Ça 
faisait partie de l'intention que tous les 
personnages aient un effet. On voulait 
beaucoup de substance pour chacun 
d 'eux », souligne Ya n England 

• POURQUOI LA NATATIO N 
CO MME TOILE DE FOND? 
« Je suis un nageur, j'ai fait des compéti­
tions . J'ai aussi entrainé des jeunes de 15 à 
18 ans durant 15 étés pour transmettre la 
passion, le dépassement de soi, surpasser 
ses limites. J'ai toujours aimé le sport. A 
travers ça, on le voit avec les athlètes 
olympiques: leur dévouement face à leur 
sport, les sacrifices. Je trouvais que ça se 
mariait bien avec le thriller et jusqu'où on 
est prêt à aller pour ne pas tout perdre.» 

• LES ACTEURS 
Po ur le réali sateur, le rôle de Sam était 
parfait pour l'acteur Antoine Olivier Pilon 

« Il se dévoue corps et âme pour un rôle. Ce 
n'est pas un nageur et il est asthmatique. Il 

adû réfléchir avant d'accepter. Pendant des 
mois, il s'est entrainé, je voulais qu'on le voit 
nager. Il a sculpté son corps comme un 
nageur. Il a travaillé avec un entraineur, 
Pierre Lamy, qui a mené de nombreux 
athlètes aux Jeux olympiques. li a aussi suivi 
les conseils d'un nutritionnisteet d'un coach 
de musculation.» 

« Stéphane Rousseau, on le connait par 
son humour, son univers disjoncté et je 
l'avais vu dans Les Invasions barbares. 
Mais en entrevue, je l'ai toujours trouvé 
vrai, sensible et je /'ai fait venir en audi­
tion . Dès les premiers instants, il était 
touchant, vrai et authentique. J'ai su 
que c'était lui Marc. Sans oublier le jeu 
des actrices Mylène Mackay (Judith ) et 
Milya Corbe/1-Gauvreau (Océanne) qui 
nous font vivre de grandes émotions.» 

Le réalisateur conclut avec un souhait. « 51 
ça vous tente, allez-y dès maintenant. Le 
cinéma québécois a besoin de remplir les 
salles rapidement. Les films québécois ne 
sont pas longtemps en salle. Les films 
américains seront encore au cinéma dans 
deux mois.» 

i~--
... Québecgg 
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REVUE CULTURELLE 

DÉCOLONISER L'HISTOIRE 
Depuis le 10 août, Télé-Québec diffuse la websérie Décoloniser l'histoire, qui 
présente 10 chapitres méconnus de l'histoire canadienne et québécoise du 
point de vue des personnes autochtones et racisées. Les épisodes sont animés 
par Vanessa Destinée, Ma·1tée Labrecque-Saganash et YoussefShoufan. 

RESPECT 

LA FLORAISON 
DES 
NÉNUPHARS 
- Marie-Christine Chartier 
L'aut riceMarie-ChristineChartier 
est de retour avec un quatrième 
livre, La floraison des nénuphars, 
quiestlasuitedesonroman 
L'allégorie des truites arc-en-ciel. 
D'ailleurs, l'initiative «Le Il août, 
j'achète un livre québécois » est de 
retour cene année. C'est l'occasion 
parfaite d'encourager les auteurs 
etlesautricesdecheznous! 

Synopsis: Dans ce roman, on 
retrouveCilmetMax,lesdeux 
protagonistes de L'allégorie des 
truitesarc-en-ciel .Quatreansse 
sont écoulés depuis qu'ils ont eu le 
couragedes'avouerqu'ilsétaient 
plus que des amis. 

RESPECT 
Lefüm biographique retraçant la 
vie d 'Aretha Franklin, Respect, 
sortira en salle le 13 août prochain. 
Lachanteuseetauteure­
compositrice américaine est 
interprét ée par Jenn ifer Hudson. 
Faitintéressant, lescénariodufilm 
est signé parTracey Scott Wilson 
et Cal lie Khouri. Cette dernière est 
bien connue pour avoir remporté 
l'Oscardumeilleurscénario 
original pourThelma& Louise. 

Synopsis : Le film suit l'ascension 
delacarrièred 'ArethaFranklin,de 
sesdébutsd'enfantdechœur 
dansl'églisedesonpèreilsa 
renommée internationale. Respect 
estlaréellehistoireretraçant le 
parcours de cene icône de la 
musique. 

Appelez-nous! 514 884-0906 
bat1sseurs.ca • 322 ch Notre-Dame, Sainte-Adele 
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THÉÂTRE GILLES-VIGNEAULT 

BELLE GRANDE FILLE TRACE SON CHEMIN 
lve Ménard (initiative de journalisme local) -
lasériedereprésentations 31 femmes 131 
spectacles se poursuit au Théâtre Gil/es­
Vigneault. Cette initiative célèbre le travail 
decréatrkes talentueuses aux genres artis­
tiques, aux influences et aux origines variés. 

Le 12 août prochain, ce sera au tour de 
Belle Grande Fille d'offrir un spectacle 
extérieur, devant le théâtre. « Le Théâtre 
Gilles-Vigneault démontre beaucoup de 
leadership parce qu'il y encore bien des 
festivals qui ne sont pas paritaires. C'est 
tellement une belle initiative et je suis hyper 
contente d'en faire partie », se réjouit 
l'autrice-composit rice-interprè te or iginaire 
du l ac Saint-Jean 

Belle Grande Fille profitera aussi de son 
p,:issage à Saint-Jérôme pour promouvoir 
les chansons de son récent album, Nos 
Maisons. La sortie de ce premier opus, en 
mars dernier, représente une grande fierté 
pour l'art iste 

• DE LA FERME AU STUDIO 
Enfant, Belle Grande Fille, de son vrai nom 
Anne-Sophie Dmé Coulombe, grandit 
sur une ferme dans une famille d'agricul­
te urs. Bien qu11s apprécient beaucoup la 
m usique, ses p;irents sont loin d'être des 
arti stes 

Malgré tout, ils sout iennent et encouragent 
leur fille à explorer sa fibre art ist ique. Cette 

dernière se décrit comme ayant été une I années dans le m ilieu m usica l, dans diffé­
enfant « calme et contemplative ». rents projets. Elle agit par exemple à t itre 

d'accomp;ignatrice, de c horiste ou encore 
« Je regardais dehors etça m'inspirait », se de percussionniste. Graduelle_m_ ent, une 
souvient-elle. Encore auJo urd'hu1, l'art iste rétlex10n s1mpose sur son avenir 

« C'était de petites frustrations ou certaines 
envies qui sont arrivées une après l'autre 
dans ma vie, à force d'accompagner des 
projets toujours menés par des hommes, 

années parfois avec des thèmes ou des prises de 
parole que je n'approuvais pas », explique­

Diplômée en Interpréta t io n c hant Jazz à t -elle. L1dée de lancer son propre projet a 
l'Université de Montréal, l'autrice-compo - ainsi commencé à m ijoter dans son esprit 
sit rice interprète travaille pendant plusieurs « Je me disais : j'use de mes compétences 

pour promouvoir d'autres projets, alors que 
je pourrais user des mêmes compétences 
pour promouvoir le mien. » C'est exac­
tement ce que réussit à fa ire l'artiste depuis 
le lancement de Belle Grande Fille, il y a 5 ans 

Outre sa prestation au Théâtre Gilles­
Vigneault, Belle Grande Fille a encore 
quelques spectacles à venir à son agenda 
A l'autom ne, elle profitera de quelques 
mois de p;iuse pour se remettre à l'é:::riture 
L'art iste compte alors retourner dans son 
havre de p;iix au Lac Saint-Jea n, dans la 
ma ison ayant appa rtenu à ses grands ­
p;irents. Les souvenirs de l'endroit, les gens 
du village et la nature environnante en font 
le lieu p;irfait pour écrire et être inspirée 

1 EN PASSANT PAR LÀ .. 1 

La solidarité d'un village 
Par Cam1lleVa1llancourt 

Le Rouge Tomate 
ParCam1lleVa1llancourt 

Le Rouge To mate, c'est une cuisine à la lois g our­
m ande et raffinée où les saveurs d'inspiratio n 
méditerranéenne côtoient les influences culinaires 
pro.renant des quatre coins du glo be 

Depuis les tous débuts du Ro uge To mate, en 2009, 
la propriétaire fondatrice Manon Desgagnés avait 
co mme objectif d'offrir une cuisine sa nté qui 
respecte les valeurs d'authenticité et de qualité. Les 
viandes. les fruits et les légumes qui composent les 
plats so nt po ur la plup;irt appro.risionnés locale­
ment et préparés à p;irtir d1ngrédients biologiques 
Aujourd'hui, la fille de Mano n, Juliet, p;irticipe à 
l'avent ure. Elle est aussi guidée p;ir une cuisine 
portée par des valeurs de fraîcheur, d'authent icité 
et d'accessibilité 

Le Ro uge To mate, c'est l'adresse par excellence 
po ur y dénicher une variété de mets prép;irés 

Lors du feu survenu au restaurant La Fo lie samedi matin.l'électricité a été coupée pour plusieurs commerçants 
et résidents du village. Rachel Fournier de la Pet ite Boite à Lunch avait lancé un appel sur sa p;ige Facebook 
demandant de l'aide afin de ne p;is perdre toute sa nourriture. Malgré ses vacances, Chez Bernard Épicerie­
Traiteur a répondu à l'appel en leur prêtant un camion réfrigéré afin de les dép;inner. Christian Jasmin du 
IGA Fam ille Ja smin a également ouvert les portes de sa chambre froide pour d'autres restaurateurs de la 
région 

Par ailleurs, la propriétaire de la Petite Boîte à Lunch a servi une vingta ine de repas aux pompiers présents 
suries lieux de l'incendie 

Félicitat ions à tous qui o nt su démontrer que notre village de 5.:Jint-Sauveurest t issé serrél 

maiso n et de prê ts-à-manger pour to us les goûts et 
to us les types de régimes : végan, végétarien, sans 
lacto se, sans gluten, allergènes, etc. C'est aussi 
l'endroit parfait pour y déco uvrir des produits 
raffinés pour se gâter ou pour offrir en cadeau. Pour 
souligner différentes occasions. Le Ro uge Tomate 
offre aussi sur demande un service de préparation 
de plateaux aux ingrédients variés et des desserts 
perso nnalisés 

Nouvellement située à une no uvelle adresseface à 
l'église de Saint-Sauveur, Le Ro uge To mate est une 
épicerie fine et un comptoir go urmand reconnu 
pour sa variété de plats préparés m aiso n et ses 
produits prêts-à-manger à déguster sur place o u 
surlepoucel 

210, rue Principale, Saint-Sauveur 450 227-3883 
lerougetomate.com 
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Êve Ménard (initiative de journalisme lowl) • 
.- OnlestraitetouventcomtMdn lf'IQC}unn, 
mois //ne faut pas oubl~r l'asptcthumain 
chezles athlitts. 11 Cesmotsvipriméspar 
Heidi Malo, consultante en préparation 
mentale dans les Laurentidn, s'apporMtent 
à ceux prononcés par Simone Biles. 

.- Nous ne sommes pas là seulement pour 
vous divertir, nous sommes des êtres 
humains •. avait affirmé la gymnaste 
américaine après sa médaille de bronze à 
la poutre aux Jeux olympiques de Tokyo. 11 
s'agissait d'un retour à la compétition pour 
l'athlète.Quelquesjoursauparavant.cette 
dernières'étaitretiréedeplusieursépreuves 
en évoquant des enjeux de santé mentale 
Sa transparence a propulsé le sujet à 
l'avant-scène de la couverture médiatique 

Heidi Malo salue le courage de l'olympienne 
La professionnelle travaille d'ailleurs avec 
desgyrrnastes.Ellecorrpteowrirledialogue 
avec ces dernières. au sujet des évènements 
survenus dernièrement dans leur sport 

La consultante, affiliée au Conseil de déve­
loppement de l'excellence sportive des 
Laurentides (CDESL), se spécialise en per­
formancementale.Elleprécisequ'unerJJ.nce 
existe entre santé mentale et performance 
mentale. De manière générale, la santé 
mentale fait référence aux troobles comme 
la dépression, l'anxiété ou les troubles de 
personnalité. La performance mentale, 
quant à elle, se rattache à des habiletés 
mentales comme la confiance, la concen­
uatOn, la gestion du stress ou de ta peur. 

Le travail d'Heidi consiste donc à offrir des 
outils en habileté mentale aux athlètes 
pour les soutenir dans leur développement 
EDe travaille depuis maintenant 11 ans dans 
le domaine,à la fois avec des olympiens et 
des jeunes de niveau provincial et national 

• UN CHANGEMENT DE CULTURE 
S'IMPOSE 
Les récents évènements survenus dans le 
monde du sport ne sont-ils pas l'occasion 
de repenser la culture sportive? Pour Heidi 
Malo, ça va de soi.On ne peut pas séparer 
les enjeux de santé mentale à une culture 
parfois déficiente dans le monde sportif, 
surtoot avec ce dont noos avons été témoin 
dans la dernière année. En mars dernier, 

cinq anciennes membres de l'équipe natio­
nal senior de natation artistique dénon­
çaient des abus psychologiques, de la 
négligence et du harcèlement sexuel et 
racial par les entraineurs et le personnel de 
Natation Artistique Canada. L'équipe 
canadienne de rugby féminin à 7 a aussi 
vécu son 10! de difficultés dans les derniers 
mois. 37 athlètes ont témoigné dans une 
enquête menée cet hiver pour dénoncer 
du harcèlement et un climat toxique au 
serl de Rugby Canada 

• Au Canada, les sports sont financés selon 
le nombre de médailles qu'ils peuvent 
rappOfter.ÇameténOfmémentdepression 
sur les entraineurs >, explique Heidi, qui 
rappelle du même souffle que les entrai­
neurs peuvent aussi vivre des enjeux de 
santé mentale. C'est un couteau à double 
tranchant :« Sion ne s'occupe pas de l'étre 
humain, comment allons-nous chercher 
des médailles? Et si nous n'avons pas 
d'argent, comment développe -t-on les 
athlètes?" Ainsi, les entraineurs ressentent 
la pression qui provient d'en haut, et en 
metlent à leur tour sur les athlètes. • J'es­
père que les acteurs dam le milieu sportif 
vont réfléchir à une manière de mieux foire 
les choses », confie Heidi Malo. 

Larecenemiracleexiste-elleréellement? 
Concrètement, il est difficile de changer un 
système au cœur duquel repose le nerf de 
la guerre : l'argent. S\I est impossible de 
renverser une culture entière, qu'est-ce 
qu'on peut faire? Selon Hedi, il faut travailler 
en éducation et en prévention chez les 
athlètes.llfautabso1umentlesoutilleràce 
quilesanendetleuroffTirunenWonnement 
sain et fuvorable à leur développement. en 
plus de soutenir les entraineurs. Elle remar­
que aussi que la préparation mentale est 
souvent le premier service coupé, puisque 
les résultats sont difficilement mesurables. 
Au contraire.elle devrait occuper une place 
significat ive dans le développement de 
l'athlète 

• REPENSER L'APPROCHE 
JOURNALISTIQUE? 
Tous les quatre ans,desathlètesqui passent 
normalement leur carrière à l'ombre des 
projecteurs sont propulsés sur la scène 
internationale. Les attentes sont élevées 
chez les téléspectateurs. Avec. ses athlètes 

' l 
~/Molonta,niulromemprtpo,orionmm ro~ dom 
/nLOUll!rltidn. 

olympiques, Heidi a tendance à dédra­
matiser les choses. « Peu importe que ce 
soient les Jeux olympiques, les Champi­
onnatsdu monde ou les Coupes du monde, 
le sport reste le même. C'est la perspective 
quichange, et lorsqu'elle change, on se met 
de la pression. > 

En 2016, la jeune Penny Oleksiak. âgée à 
l'époque de 16 ans, est devenue une 
sensation nationale après avoir remporté 
quatre médailles à la piscine olympique. 
Lorsqu'elle a été témoin de ces exploits, 
Heidi Mato craignait pour la suite. • J'es­
pérais qu'elle serait bien encadrée à son 
retour et surtout, réceptive à de l'enca­
drement. » Comme de falt, la suite n'a pas 
été facile. Depuis Rlo, la nageuse a parlé 
ouvertement des difficultés rencontrées et 
des pendants d'une attention médiatique 
significative 

Surtout dans le sport amateur, habituel­
lementabsentdelacouverturetélêvisuelle, 
les athlètes entrent dans un cirque médi­
atique qui leur est inconnu. Des lormations 
sont même offertes aux athlètes pour les 
préparer aux questions des journalistes. li 
n'est pas rare non plus de voir des sport ifs 
répondre aux questions à bout de souffle, 
quelques minutes seulement après leur 
performance. À cela s'ajoute toute la pres­
sion desréseauxsociaux. Bien sûr, Heidi lv\alo 
reconnait pleinement 11mponance de la 
présence médiatique pour promouvoir le 
sport, mais préche pour un travail d1ntros­
pection. 

l 
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DÉCÈS DE SIMON BÉLANGER 

UN PIONNIER 
DU MILIEU 
SPORTIF 
JÉRÔMIEN 

Luc Robert (initiative de journalisme 
local)- Un dernier hommage sero 
rendu ce mercredi 11 aoüt à l'an<ien 
hockeyeur Simon Bélanger, à la 
résiden<efunéroireDesroslers&Fils 
de5aint-Jér6me, entre9h30et16h. 
Parents, collègues et amis viendront 
se remémorer les bons moments de 
l'ex-,oueur des Panthères, décédé par 
noyade à Lévis, le dimanche 1••août 
dernier. 

Agé d'à peine 40 ans, le fils de M. Alain 
Bélanger et Mme Alvine Harton aura 
mar~é la scène spative bcale. L:ana­
quant de puissance a notamment 
marqué le but allouant le trophée de 
Champions de l'Est-canadien à l'équi­
pe, en prolongation, face aux Colts de 
Cornwall, en 2001. • Je suis abattu. 
Simon était un frère depuis plus de 
20 ans, pour moi. Pour le décrire, 
j'utiliserai un seul mot: GAGNANT! Il 
é tait l'dme de l'équipe : le genre de 
gars que tu voulais avoir de tan bord. 
Les adversaires détestaient se frotter à 
un pareil compétiteur dans les coins 
de patinoire. Le but gagnant en 
surtemps lui revenait d'emblée •, s'est 
souvenu l'ex-défenseur étoile Jean­
Luc Legault. 

Simon Bélanger a disputé quatre sai­
sons avec les Panthères.11 était 1\.n des 
puemdevingtans,lmdelaconquête 
de la coope Fred Page, en 2001. 

• CIRCONSTANCES NtBULEUSES 

!.:ancien ioueur se trouvait avec sa con­
jointe et une amie, au parc de l'.Anse­
Benson, dans le secteur de Saint­
Romuald (Sud de Québec), lorsque le 
tragique événement s'est produit 
durant la nuit,toutjusteavant3h30 
Une amie du couple serait d'abord 
tombée à l'eau.Simon Bélanger aurait 
ensuite sauté dans le fleuve Saint­
Laurent pour l'aider. • La dame aurait 
réussi à sortir de /eau seule, après un 
certain temps. L'homme a été retrouvé 
inanimé, flottant à la surface de l'eau, 
une demi-heure plus tard.Son décès a 
été constaté à l'hôpital. On parle d'in ­
dividus qui étaient en état d'ébriété. 
Li:!nquête est toujours en cours et on 
ne peut révéler d'autres détails », a 
expliqué Mme Véronique Blouin, des 
affaires publiques au Service de police 
de Lévis. 

23 



1 SPORT 1 

VÉLO DE MONTAGNE 

ZORAK PAILLÉ IRA AUX MONDIAUX 
À SA PREMIÈRE ANNÉE JUNIOR 
Luc Robert (initiative de journalisme /ocal) ­
lorak Paillé, un athlète en vélo de monta­
gne de Saint-Sauveur, a été sélectionné par 
le comité de haute performa11<e de Cyclisme 
Canada pour participer aux Championnats 
du monde de la discipline, qui se tiendront 
en Italie à /afin août. 

ZorakPai//é,xirtkiperaouChompiom otsmondioux 
juniondevélo de montognedseu/emmt /6om. 

Il est le se ul québécois qui y participera 
dans la catégorie junior-hommes.« C'est 
exceptionnel de le voir percer si tôt, à 16 
ans. Sa l' place à Saint-Félicien et sa 3' 
position à Sherbrooke lui ont permis de 
percer les rangs de l'équipe nationale », a 
témoigné son entraîneur du Club Plaisirs 
gastronomiques vélo des Pays d'en-Haut, 
M. François Dayan 

• L'AVENIR EST PRO METTEUR 
Le spécialiste du cross-country est doté 
d'une grande détermination et voué à un 
avenir prometteur, estime son mentor. « Je 
suis doublement content d'avoir été le 
seul athlète masculin québécois à avoir 
été choisi, en plus d'avoir été le premier 
sélectionné par tquipe Canada. C'est une 
belle année pour moi, car j'ai aussi reçu 
pour une 2' année de suite une bourse de 
300 5 du Fonds de l'athlète des Laurentides 
», a souligné le principal intéressé 

superbe occasion de me développer. Je ne 
cacherai pas que je reluque une place 
sur le circuit mondial des U23 », a-t-il 
souhaité 

Paillé se dit très chanceux d'avoir fait sa 
niche dans l'équipe canadienne, d'autant 
que le calendrier a été chamboulé par la 
pandémie 

« Le calendrier a connu un retard de deux 
mois. Ma ,,,. vraie course a seulement eu 
lieu le JOju/1/etàSaint-Félicien.Exception­
nellement, notre horaire se terminera en 
octobre, cet automne. Je serai présent au 
Championnat canadien en septembre à 
Baie Saint-Pau/, mais je ratera une Coupe 
Canada à Dieppe (N.-8.), car elle aura lieu 
en même temps que les mondiaux juniors. 
Pour faire maplaœau national, disons que 
j'étais au sommet de mes performances, 
justeàtemps,àSaint-Félicien.» 

L'athlète et seséquipiersentreronten action • CUMULER DE L'EXPÉRIENCE 
à Trent ino (Val Di Sole), en Ita lie, du 25 au Au sein de l'équipe nationale, Zorak Paillé 
29août, face à l'élite mondiale de la relève connait la majorité de ses adversaires, soit 
« Je me familiariserai aux autres lors d'une de noms ou pour les avoir affrontés en 
course préparatoire, le 19août,à Bahl.Aller piste. « Je serai en pays de connaissance, 
aux mondiaux juniors représente une parmi eux. Je ne vais pas me mettre de 

JEUX PARALYMPIQUES 

pression et espérer un haut résultat. Je 
tiens à mémoriser l'expérience et à regar­
der ce que je dois faire pour être réguliè­
rement avec eux. Je retrouverai la majorité 
des compétiteurs en octobre à une épreuve 
de la Coupe Canada, à Can more.» 

Le spécialiste du style cross-country aime 
bien parfaire son art sur le s sentiers du 
Chanteclerc,à Sa inte-Adèle 

« Mon spot, c'est le Chantec/erc, car c'est 
là qu'il y a le plus de pistes. Au Loup-Garou, 
ça commence à être bien et plus grand. 
Sinon, je peux aller dans mon secteur à 
Morin -Heights, pour des balades. Mais 
Saint-Adèle est l'idéal, car Tremblant est 
trop loin. » 

Paillé rêve de devenir policier. li entamera 
sous peu des études en technique policière, 
au Cégep de Maisonneuve 

« Vu mon horaire chargé, je fais partie 
de l'Alliance Sport-ttudes au collégial. Je 
vais manquer les premiers jours de classe, 
mais je vais prendre les bouchées doubles 
ensuite.» 

LES ESCRIMEURS CANADIENS FERONT 
CAVALIERS SEULS À TOKYO 
lue Robert (initiative de journalisme local) 
et Sportcom - Prévoyant marquer l'histoire 
paralympique canadienne au tournoi par 
équipes de Tokyq. les escrimeurs en fauteuil 
roulant Matthieu Hébert et Pierre Mainville 
sont tombés des nues en apprenant qu1ls 
ne partkiperont qu'aux épreuves 
individuel/es au Japon. 

Après plusieurs contorsions de l'IWASF 
(International Wheelchair and Amputee 
Sports Federation) et du Comité interna­
t ional paralympique (CIP), deux compé­
t itions data nt de 2018 o nt été ajoutées 
aux critères de qualificat ion s. Du jour au 
lendemain, le Ca nada n'éta it plus consi­
déré pour être des pays sélectionnés par 
équipe 

La Fédérat ion canadienne d'escrime a con­
testé ce classement final et a eu gain de 
ca use, mais .. . à ladernièreminute. Cétait 
alors peine perdue, la sélection nationale 
étant complétée depuis longtemps pour 
les Jeux paralympiques. « le règlement 
de qualification n'était pas très dair. ( .. .) 
On n'accuse personne de tricher, mais 
c'est facile de se donner une liberté 
d'interprétation sur les règlements qui 
offrent des portes de sortie », a expliqué le 
directeur haute-performance d'Escrime 
Canada, M. Benjamin Manano 
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Le Canada enverra tout de même quatre 
athlètes dans cette discipline à Tokyo, soit 
la plus importa nte délégat ion de son 
histoire, du ma rdi 24 août au dimanche 
5 septembre, pour part iciper individuel­
lement . En plus d'Hébert (sabre et fleure t 
A), Mainville (épée et sabre B) et Ryan 
Ro ussell (sabre et épée A), Ruth Sylvie 
Morel représentera le Canada au sabre et 
au fleuret féminin dans la catégor ie A 

• PA S IMPRESSIO NNÉ 
Le Colombanois Pierre Mainville n'est pas 
passé par quatre chemins pour partager le 
fond de sa pensée. « l'IWAS est une 
organisation de broche à foin. Je trouve ça 
dégueulasse. C'est une insulte : on a ri de 
nous. J'aurais choisi une meilleure fin de 
carrière. Ça ne fait pas sérieux: au lieu de 
faire /a promotion du sport, ça me laisse un 
goût amer dans la bouche et ça me donne 
envie de dire aux plus jeunes d'aller 
pratiquer n'importe que/ autre sport mieux 
régi », a-t-il tonné 

• BRAVER LES BLESSURES 
Qualifié pour ses quatrièmes Jeux para­
lympiques, malgré des douleurs à un coude 
et à un poignet, Mainville entend aider ses 
coéquipiers à se qualifier. « Contrairement 
aux Européens, on a presque pas eu de 
compétitions depuis 18 mois. De plus, on 

dirait que ça fait 5 ans que mon corps est en 
prolongation. Je serai dans ma bulle et je 
vais tout donner, mais ça sera difficile de 
performer. Ça va bien à date. En espérant 
que mes vieilles blessures ne referont pas 
surface. Ça devrait aller », a assuré l'athlète 
qui vient de souffler 48 bougies. le 9 juillet 

• UN INCONFORT 
Pierre Mainville n'a jamais été inquiété pour 
sa qualification,luiquiavaitcumuléassez 
de points avant la pandémie. Cette dernière 
l'a toutefois fait réfléchir sur la nécessité de 
sa présence au Japon 

« J'étais démoralisé par rapport au virus. 
C'est risquédecompétitionner avec tous les 
aspects négatifs. Il ne semble pas y avoir 
trop de pro(Xlgationsau Village olympique 
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etje serai finalement sur un vol pour Tokyo, 
le 17 août », a précisé le réticent Québécois. 
Mainville s'est entraîné à Mo nt réal à 
l'Inst itut national des sports du Québec 
(INSQ) 

« Je dois une fière chandelle à mon 
entraineur jérômien, 1/demaro Sanchez. J'ai 
mis tous mes œufs dans le même panier à 
Montréal. J'ai hâte d'être aux Jeux, mais ne 
pas avoir le droit d'aller à la cérémonie 
d'ouverture me fâche. Je veux bien croire 
que les cotes d'écoute sont moindres qu'aux 
Jeux olympiques, mais rester doitrer dans 
ma chambre entre les entrainements, c'est 
poche. Aucun social: ce sera charun pour 
soi », a achevé celui qui est doublement 
vacciné 



l=Mbi4ii,1,I·i,134•3€4144 un seul numéro 1 866 637-5236 om.,ndeSh30àl2h 
etdel3hàl6h30 

Immobilier marchandise 
IOOA200 300A399 

COLLECTIONNEUR 
Achète: audio vin-

}~i~z, am~~ns~t 
Mclntosh, Pioneer, 
Ouad. Speakers 
IMF, Dillon, JBL , 
Tannay. Tables 
tournantes: Tho­
rens,Lenco,Tech­
nies, Michell, San­
sui. Aussi disques 
vinyle rock, heavy- RBQ.56103849-01 

~r:~a I0i!azz, blues. 514.238.2653 =•---~---.· 
~~:::/I:~:;, . , , . 

514'795-0424 • 0 • 

iltd il 
Pllllltre,l'étantla 

NIIIÏtr't,)11111. ~ ~-=-- ~ 
Pl'Olftet • IIIRIID 

51494&-8353 

services 
400A599 

emploi et formations 
sooA799 

Évènements spéciaux 
BOOAB99 

véhicules 
900A999 

AUBERGE Champ­
être cherche fem­
me de chambre sur 

1~8:~-345-3997. 

BAZAR DE LA POINTE BLEUE 
Demeni19ei1u 21.9 ChernnStr Marguertr 

Ste Margu ente du Lac Masson 

TOUS LES VENDREDIS 
ET SAMEDIS DE MIDI à 16H 

Venezfairedebellestrouvailles. 
Nous avons de tout. 

Beaucoup d'articles de 

No! !~~}~ ,~~o!. ~~~~~,i~!!~~ !c 
Coot• <tU•MU l 450lla• 24410Y450l~ ,4318 

noLK 'roMIU." ·, 

À Sie-Adèle , 
conciergepour48 
studios, location, 
collection , entre­
tien espace com­
mun, Résident sur 
place.Rélérences 
requises, 
1-888-345-3997 

UW1 1 
REMERCIEMENTS 

Remerciemellts au Sac r~· ~:~C:tJJsus po ur la>!!ur 

Emplois 

• PRÉPOSÉ À LA RÉCEPTION 
• AUDITEUR DE NUIT (T.partë) 

• MAITRE D'HÔTEL 
• BARMAN • SERVEUR 

• ÉQUIPIER RÉUNION I BANQUET 
• PRÉPOSÉ À L'ENTRETIEN MÉNAGER 

• PRÉPOSÉ AUX CHAMBRES 
• PRÉPOSÉ À LA BUANDERIE 

• GÉRANT DE BAR 
E111~e,><Jlll!cvàJessicaClllte&1 

p-oteai., O!TUltgabèelw:n 
45022J.7983posè226 

Pour plusd'inbrmationsvisltezle: 
montgabriel.com/carrière 

GROUPEHII 
PLOMBERIE I POMPES I TRAITEMENT D'EAU 

Emplois 

Bienve oo eau1retraitésetsemhetraités 
Faie pmnir "1re C.l. p .. cœrriel à : 

~•OB587rh@sobeys.com 
par télécopieur au : 450 116-6981 

oo par la posteoo !Il persooneau : ~ 

6111,dllllilli!Yli1J!,IIO<i•H<ijrls.O<JIIIIIIII 

11 
SUJVEZ-NOOSSUR 

faœbod< .ccm/JoU'nalacces@LeJoumalAcœs 

Groupe H20, sltoé dallS la régKln de Lanatxliffe et da.ns les Laurentides, est à la 
recherche d'uoe PERSONNE AU SERVICE A LA CLIENTÈLE poor le bureau 
de Sie-Agathe, en rempla.cemmt d'un départ à la retraite qui est prévu en octobre. Poste à 
tempspleinde40heures semaiœ. 

Groupe H20 est uœ entreprise de plusieurs ernpklyés recomwe dans le doma.iœ 
de la plonbffie, des rximpes et du traitement d'eau depuis 1976. 

Profil requis: 
-Aimerlecontactavecladientèle 
-Aimerêtreda.nsl'actKln 
-Êtreàl'aiseda.nsunenvirom.ementdetravailinformatisé 
-Autoromeda.nssontravail 
-Parlerarigla.isoudumoinslebaragooiœr. 

Salaire selm expérience et compétence 

Merci de oous faire parvenir votre cv: rh@groupeh2o.ca l 819-326-2220 
4663 Route 117,Ste-Agathe. 
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Respect - Intégrité 

Esprit de fami lle 

Empathie - Passion 

- <(/> -

FAITES PARTIE D'UNE 
ÉQUIPE DYNAMIQUE! 

POSTES À COMBLER: 
- PRÉPOSÉ AUX BÉNÉFICIAIRES 

- PRÉPOSÉ À L'ENTRETIEN MÉNAG 

SOIR/NUIT 

- PRÉPOSÉ SERVICE ALIMENTAIRE 

- AIDE CUISINIER 

• Salaires compétitifs 
• Formation sur place 
• Horaires flexibles 
• Une fin de semaine sur deux 

CHOISISSEZ UNE QUALITÉ DE VIE! 

POSTULEZ OÈS MAINTENANT: 

579-202-1717 poste 1001 ou 

sad-adjadm@batisseurs.ca 
batisseurs.ca · 322, Chemin Notre-Dame, Sainte-Adèle 

SUIVEZ-NOUS sur~ Ft.CEE',00!\! ~ 

Emplois 

Coopérative desolidaritéd'aidedomestique 
PRÉPOSÉSAL'AIDEDOMESUJUE 

(œfl1)splein / partiel) 

M.lrteaJetl'ILmeooe1t llleroJpé"atiwdescfüarlé 
sociale qLi dire de; S!J'lk:ffi d'aide OOmesliQ.Je SLI 
le too lll reŒsl'a','Hfoo·HaJtlbJs soornesà la 
ra::t"erdledepersooresOjnillliqœspiur occl.p!JŒs 
pœtesdepr~sà l'ai0ldœlestiqœprur le; tr11'1oox 
légtJS{ootreJOet35 heLieslSOOlil ire) 

lJnelJ1)1oipoll'YOUS: 
• Vrus1œlezsll1 i" Œl'0011leetêtrereamudm; 

la~é. 
• Vrusaimezl!S coioctstumaiŒ 
• VrusŒsirez1ai reµi rtied'ure~IJ!lld;mm(1œ 

OÙIWS\O IE SOOtirez\011'.Jire 

• Vrushlütm laMRCŒsPay.;·d '11HUJt 
• VruspiSSOOezmev{jLJe ~ 
• fœœtm ,sa1areœd~à16.80$,éd'elesalallie 
• Pri mep:i 11 lls traYooxlw rŒ 

Cllntactez-nous au450-229-66TTposte211 
Ou Par œurriel : lany.moril@marlea1J1)klmeau.ca 

RECRUTEZ 
VOTRE PERSONNEL -~ CONTACTEZ VOTRE REPR(SHffANTI 

450 227· 7999 

Avis de décès 

,,.,_,_t..: .. ~ENTRE-GENS 
~1 ~f- wtCOHMUN.O.UU,l~E 

I.e baw œ Caffi lllllWllllilc'tm rEn•e,Gens. û au lNl6 iœ 

~~IP!tt.àSmre,\~.smrut11tbu:iles!Œ!Cre:k!œrité{sansR[l'(J 
i. l'eaptœWJl,llletet4m.füfü1pas d'aw,rta11ŒreS1t 
req,chlle foonat lli.l oo Mitro :1 ms 1!0!1 binifœ œ b. ~nt. 

du sac à S5 (IIEffm) oo SB (IDI-IIEffm) (Jli m leu ®'11 
rœ!Crell Re ~eœr1u1mm1~(WUl~au1e!Dddf!h30 i. 
15h) i.partJ lkr 16 aWt lin Us œl étéi. tom li toosl 

USAGERS RECHERCHÉS! 

LE COMITE DES USAGERS DE PAYS-D'EN-HAUT souhaite recruter des 
bénévoles qui veulent s'impliquer à la promotion de l'amélioration 
des soins et des services dans la région. 

Vous souhaitez: 
Renseigner les usagers sur leurs droits et obligations 
Évaluer la satisfaction à l'égard des services reçus 
Accompagner ou assister les usagers qui le demandent 

Nous avons besoin de vous! 
lnformatons : curx:Jh21@gmai l. com • r. il :~~~~:Eœ Xl~d::"'. I L~u::!;;T~S ~~:n ~:~a~ 

1.1 1 DIRECTEURS DE COMPTES Cam il leVaillancoort • Pa,cale Arcand • 

l! !1 ~l~JE.:~:n:•a~:~~i~·~;~;1B~~l~~~;i:;ë! 
TECHNOLOGIES ET MULTIM~DIA Félix Merc,er I Coordonnateur de produaKln Antoine Ga,con 1 

OPl:RATIONS ET ADMINISTRATION .Jo<ée Ménard I FACTURATION Mélan,e Gasselin ! IMPRESSION Trans­
Mag I DISTRIBUTIONTran,continental Dl:PôT 1..1:GAL BibliOlhèquenatiœaleduQJébec 
1 SSN 149:)t'l;43 IAD!ESSE 11, rue !bbert, SÎ"Sitweu,; .JOR 1R6 IT~LÙ'HONE 4S0.227J999 • 
SANSFRAISl S44.8S6.5144IT~LECOPIEUR4S0.227. 1225 ljo .. nalacce,.ca 
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DONNER 1! DOl!l!:AR 
P.AR ~OUR Dl!JRANili 
l!JN :AN P.ERMEffi DE 

ONli F.AIM. 

FACE AUX ENJEUX 
LOCAUX,NESOYONS 
#Jamais Indifférents 

JEDONNE.CA 

• Centraide 
Laurentides 

Cartes professionnelles 

ABATTAGE ET ÉMONDAGE 

ABATTAGE D'ARBRES DANGEREUX, 
ÉMONDAGE, DÉSSDUCHAGE 

URGENCE 24/24 
~ A<M•n•• •om;,.,. 

<W'~ 

1\llartin Binette 
Il. : 450 5:\0- 4521 , 

ÉCRITURE 

DIFFICULTÉ À ÉCRIRE 
VOS TEXTES? 
Laissez Mimilegault 
vous aider: 
• lettres •discours •c.v. 

Avis public 

PAYSAGISTE 

PROFESSIONNELS! 
AFFICHEZ-VOUS 

DANS VOTRE HEBOO ! 
CONTACTEZ NOS 

REPRÉSENTANTES 
450 227· 7999 

S. lot.Sa uveu, 

~ 
AVIS PUBLIC 

Règlement 534·2021 
ENTRÉE EN VIGUEUR 

AVIS est ctmé (JJe le c01Seil rn.mic ipal, à uœ séaoce ocdinaire teooe le 15 mars 2021 , aOOptait le 
règlementffiant: 

Règlement 534-2021 abrogeant le Règlement d'emprunt 4n-2019 

LeministèredesAffairesrooric ipa lesetde l'HabitatiooaawroLMi le règlementle2a<iil:2021. 

Le règlementestactuellementrur lesite lntemetde laVilledeSaint-Sall\leUr, OOtoote persome 
intéressée peut en pœncte comaissaoce da ris la section • doc001ents •. 

FAITASAINT-SAUVEUR,ce11 août 2021. 

Legœffiera~nt, 
YanSennevi lle,OMA 

MERCREDI 11 AOÛT 2021 1 ACC~S LE JOURNAL DES PAYS•D'EN•HAUT I JOURNALACCES.CA 27 



Hie 
La liquidation 

\ autorisée du fabricant / 

• 
KONA2021 
Financezle2,0LEssen!ialà!rac.av.à: 

0% 1 pour 72 
mois' {312semaines) 
sur!ouslesmodèlesKONA2021 

Exemple deprixdeven!e: 

23938$ 
Coractéristiquesclésdesérie: 
• Longerons de!oi!la!érau, 
• Écran!ac!ile de7poucesavecAppleCarPlay"° 

e!And roidAu!o'"° 

~HVUn• RI 
\CZ,/ SAINT-JÉRÔME 

x x amrn;.;,,;;;.;,, 

TUCSON 2021 

Et obtenez uncréditde500$ 
à l'achat avec financ ement' 

Financezle2,0LEssen!ialà!rac.av.à: 

0% 1 pour 72 
mois' {312semaines) 
sur!ous les modèles TUCSON 2021 

Exemple deprixdeven!e: 

28238$ 
Coractéristiquesclésdesérie: 
• Alerte d efranchis.semen!devoieavecas.sis!anœ 

au maintien d e voie 
• Écran!ac!ile de7poucesavecApple CarPlay"° 

e!And roidAu!o"° 

Location• ou 

financement' 
à partir de 

0% 
sur les modèles sélectionnés. 

ELAN TRA 2021 

0% 1 pour33 
mois' {143semaines) 
s.ur!ouslesmodèlesELANTRA2021 

Pri,aucomp!ant' : 

20438$ 
Coractéristiquesdésdesérie: 
• Cilméradereculaveclignesdeguidage 

dynamiques 
• Écran!actilede8poucesavecAppleCilrPlay"" 

e!Android Au!o"° 

<B;, HYUn• RI" 

450 432-4252 1 [oi5ï§Aë:§TI 1 
16 600, montée Guénette, Mirabel ~ C'estça, lefacteurH." 

lundi au jeudi de 9 h a 21 h vendredi de 9 h a 17 h 
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